
ROIR 

JARACTERES 

ART DE JUGER LES HOMMES 

*-J I' 
i t u r e : A' 

LE, D : 

IX 1)' 

UOUQU 

P R I X POPUIiAIRiV 10 €to \ 

Q U E B E C 
[ME1 





ZP^JQTF.A.OIE] 

Le sage doit savoir H^cotjram 
ment sur les p'hysionomies* 

Depuis bien longtemps on cherchait un mode de 
publicite offrant k nos maisdns commerciales le 
plus grand ayantage possible^- c'est-a-dire un 
moyen de maintenir constamment leurs annonces 
sous les yeux des families. 

Pour atteindre ce but, n6us avons pens6 qu'il 
fallait offnr au public, un livre k la fois amusant, 
recr^atif, utile et instructif, et cela pour tous les 
&ges et tout le iqonde sans distinction : homnws, 
femmes, mari6s ou non-maries. 

Le Miroir des CarvCteresy tel est le titre que 
nous avons choisi, pare* qu'il r^pond bien aux 
matieres qui sont traitees 6uns ce volume. 

La physiognomonie, ou 1'art &4fcger les hommes 
par les traits du visage, o'est-a-d'he de connaitre 
Tinterieur de Thomme par son exteFiejk, est une 
science qui a surexcit£ bien desesprits etqui a*u 
Jtf us d'ennemis que Me partisans ; elle neipaiaft 
pourtant ridicule, dit Collin de Plancy, que quspind 
on veut la pousser trop loin. 



Le lecteur pourra se rendre compte par lui-
mdme des principes de cette science, tantdt raison-
nables, tantdt forces, en parcourant la premiere 
partie de ce volume. 

La seconde partie comprend Tart de connaitre 
les hommes par leurs gestes et leurs habitudes. 
Cette science est peut-etre moins douteuse que la 
premiere ;. car la figure est souvent trompeuse, 
tandis que les gestes et les mouvements d'une 
personne qui ne se croit pas observde, peuvent 
donner une" id^e plus ou moins parfaite de son 

caractere. 

La troisieme partie est consacree a l'artde juger 
les hommes par l'ecriture. II y a du v/&i dans ce 
syst&me, mais il est aussi plein de/,t6m6rit6s et 
d'exagdrations. Le lecteur saura ^lioisir. 

La quatrieme partie a tra^t a la Deslinee des 
hommes par les constellations de lanaissance. Ces 
horoscopes tout faits so^t autant de plaisanteries 
qui furent tres serieus*s pour nos peres, mais qui 
se reduisent aujouj^hui a amuser les gens en 
humeur de rire. 

La cinqui&me partie contient un recueil de 
recettes de la nature, de la medecine, de Tindus-
trie, de Tagriculture, des metiers, etc., se termi-
nant par un petit bouquet de jolies penstes. 

Un mot en terminant cette preface : c'est avec 



un veritable plaisir que nous adressons aujour­

d'hui nos plus vifs remerciements aux hommes 

d'affaires qui nous ont si bien accueilli et si gene-

reusement second^ dans notre entreprise, qui a 6t6 

couronnde d'un plein succes. Le lecteur trouvera 

plus de 160 de nos premieres maisons signalees 

Handle cours de ce volume, representant toutes 

les branches d'affaires a Quebec, et le tout disposd 

par ordre de localites, ainsi que le lecteur pourra 

s'en rendre compte en rdterant a l'index place a 

la fin du livre : iere section, Basse-Ville ; 2e, 

lanute-Ville ; 3e, St-Roch ; 4c, St-Jean ; 5e, St-

Sauveur. 

Le public, de son c6t6} doit a la g6n6rosit6 de 
tous nos patrons Tavantage de pouvoir se procu • 
rer cet amu^arrt petit livre pour la modique 
somme de dix ceptins. 

J. N. D U Q O T T , 
Editeur. 

Quebec, 3 octobrfc 1885. 
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Art de juger les homnies par les traits du visage 

CHAPITRE PREMIER 

PHYSIOGNOMONIE 

Cette science, l'art de juger les' hommes par 
les traits du visage, ou talent de connaitre inte-
rieur de I'liomme par son exterieur, a eu plus 
d'ennemis qi\e de partii£ns ; elle ne parait pour-
tan t ridicule q*& quand on veut Aa pousser trop 
loin. Tous les visages, toutes les formes, tousles 
6tres cre6s different entre eux, non-seulement 
dans leurs classes, dans leurs genres, dans leurs 
especes, mais aussi dans liar indiviclualite. 

Pouiiraf» e^tte diversite de forme ne serait-
ellejHHltf consequence de la diversite des carac-
teres, ou pourquoi la diversite des caracteres ne 
serait-elle pas li6e a cette diversite de forme ? 

Chaque passion, chaque sens, chaqufe qualite 
prend sa place dans le corps de tout £tre cree ; 
la colere enfle les muscles : les muscles enfles 
sont done un signe de colore?...* Des yeux 
pleins de feu, un regard aussi prompt que reclaim 
et un esprit vif et pen6trant se retrouven^ cent 
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fois ensemble. Un ceil ouvert et serein se ren­
contre mille lois avec un cceur franc et honnete. 

Pourquoi alors ne pa« chercher a connaitre les 
hommes par leur physionomi*? On juge tous 
les jours le ciel par sa physionomie. Un mar-
ehand apprecie ce qu'il achete par son exterieur, 
par sa physionomie Tels sont les raison-
jaements des physionomistes pour prouver la 
surefe de leur science. Us est vrai, ajoutent-ils, 
qu'on peut quelques fois s'y tromper, mais une 
exception ne doit pas nuire aux regies. 

J'ai vu, dit Lavater, un criminel condamne a 
la roue pour avoir assassine son bienfaiteur, et 
ce monstre avait le visage ouvert et gracieux 
comme Tange du Guide. II ne serait pas impos­
sible de trouver aux galeres ou penitenciers des 
tetes de Kegupas et des pljysionomies de vestales 
dans une maison de force. Cependant le physio-
noraiste habile distinguera les traits, souvent 
presque imperceptibles, qui annoncent le vice 
et la degradation. 

Quoi qu'il en soit de la physiognomonie, en 
voici les principes, tantot raisonnables, tantot 
forces : le lecteur saura choisir* 

OHAPITEE DEUX1EMR 

IA BEAUTE MOEALE. 

La beaute morale est ordinairement en har-
monie avec la beaute physique, (Socrate et mille 
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et mille autres prouvent le contraire). Beaucoup 
de personnes gagnent k mesure qu'on apprend a 
les connaitre, quoiqu'elles TOUS aient deplu au 
premier aspect. II faut qu'il y ait entre elles et 
yous quelque point de dissonance puisque, du 
premier abord, ce qui devait vous rapproeher rie 
vous a point frapp6. II faut aussi qu'il y ait entre 
TOUS quelque rapport secret, puisque plus vous 
vouis voyez plus vOus vous convenez. Cepen­
dant ftltes attention as p&jhier mouvement' 
d'instinot que vous inspire une nouvelle liaison. 

Tout homme dont la figure, dont la bouche, 
dont la demarche, dont l'ecriture est dettravers, 
aura dans sa facon de penser, dans son caractere, 
dans ses procedes^du louche, de l'inconsequeace, 
de l'impartialit6, du sophistique, de la faus£et§, 
de la ruse, du caprice, des contradictions, de la 
fourberie, une imbecilite dure et froide. Voir 
deuxieme et trMsieme parties: Mimique et 
Ecriture. 

OHAPIfBE m o i S I ^ M E . 

LA TJETE. 

La tete est la plus noble partie du corps 
humain, le siege de Tesprit et des facultes Intel* 
lectuelles, Une t&te qui est en proportion avec 
le reste du corps, qui parait telle au premier 
abord, qui n'est ni trop grande, ni trop petite, 
annonce un caractere d'esprit plus parfait qu'on 
n'eu <mmt atffeadred'une teie disproportioimee. 
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Trop volumineuse, elle indique presque toujours 
la grossierete ; trop petite, elle est un signe de 
faiblesse. Quelque proportionnee que soitlat&te 
au corps, il faut encore qu'elle ne soit ni trop 
arrondie ni trop allongee : plus elle est r6guliere 
et plus elte est parfaite. On peut appeler bien 
organisee celle dont la hauteur perpenticulaire, 
prise depuis l'extr6mite de l'occiput jusqu'a la 

*pointe du nez, est egale a sa largeur horizontale. 
Une tfete trop longe annonce un homme de peu 
de sens, vain, curieux, envieux et credule. 

La t6te penchee vers la terre est la marque 
d'un homme sage, constant dans ses entreprises ; 
une tete qui tourne de tons cotes annonce la 
presomption, la medioerite, le mensonge, un 
esprit peryers, leger, et un jugement faible. 

CHAPITRE QUATRIEME. 

LE VISAGE. 

On peut diviser le visage en trois parties, dont 
la premiere s'etend depuis le front juaqu'aux 
sourcils ; la seconde depuis les sourcils jusqu'au 
bas du nez; la troisieme depuis le bas du nez 
jusqu'a l'extremite de l'os du menton. Plus ces 
trois etages sont symetriques, plus on peut 
compter sur la justesse de Tesprit et sur la regu­
larity du caractere en general. Quant il s'agit 
d \ m visage dont l'organisation est extr&mement 
forte ou extremement delicate, le caractere peut 
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6tre appr6ci6 plus facilement par le profil que 
par la face. Sans compter que le profil se prete 
moins a. la dissimulation, il offre des lignes 
plus vigoureusement prononc6es, plus pr6cises» 
plus simples, plus pures; par consequent la 
signification en est aisee a saisir; au lieu que 
souvent les lignes de la face en plein sont assez 
difficiles a d6m&ler. 

GW beau profil suppose toujours l'analogie 
d'un caractere distingu6. Mais on trouve mille 
profils qui, sans Stre beaux, peuvent admettre 
la superiorite du caractere. Un visage charnu 
annonce une personne timide, enjou§e, cr6dule 
et presomptueuse. Un homme laborieux a sou­
vent le visage maigre. Un visage qui sije a la 
moindre agitation annonce un temperament 
chaud, un esprit vain et grossier, et un penchant 
a la gourmandise. 

CHAPITEE CINQUlfiME. 

LA CHEVELTJRE ET LA BARBE. 

Les cheveux offre des indices multiplies du 
temperament de l'homme, de son €nergie, de sa 
facon de sentir, et aussi de ses fa.cult6s spirituel-
les. Ils n'admettent point la moindre dissimula­
tion ; ils respondent a notre constitution physi­
que, comme les plantes et les fruits repondent 
au terroir qui les produit. Je sai^ sur, dit Lava-
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ter, que par l'61asticit6 des cheveux on pourrait 
juger de l'elafeticite- du caractere. Les cheveux 
longs, plats, disgracieux, n'annoncent rien que 
d'ordinaire. 

Les chevelures d'un jaune dor£, ou d'un blond 
tirant sur le brun, qui reluisent doucement, qui 
se roulent SBllement et agreablement, sont les 
chevelures nobles (en Suisse, patrie de Lavater). 

Des cheveux noirSj plats, epais et gros deno­
tent peu d'esprit, mais de l'assiduit6 et de 
l'amour de l'ordre. Les cheveux blonds annon-
cent gen§ralement un temperament delicat, san-
guin-flegmatique. Les cheveux roux caracte-
risent, dit-on, un homme souverainement bon, 
on souverainement m6chant. Les cheveux fins 
marquent la timidite ; ru<Jes, ils annoncent le 
courage (Napoleon les avait fins, dit-on) : ce 
signe caractfjristique est du nombre de ceux qui 
sont commins a l'homme et aux animaux. 
Parmi les quatstupedes, le cerf, le lievre, la 
brebis,. qui sont au rang des plus timides, se 
distinguent particulierement des autres par la 
douceur de leur poil, tandis que la rudesse de 
celui du lion et du sanglier repond au courage 
qui fait leur caractere. 

Mais que dfce du- chat et du tigre, qui ont le 
poil fin ?• 

En appliquant ces remarques a l'espece 
humaine, les habitants du Nord sont ordinaire-
ment tres-courageux, et ils ont la chevelure 
rude; les Orientaux sont beaucoup plus timides, 
et leurs cheveux sont plus doux, 
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Les cheveux crepus niarquent mi homme de 
dure conception. Ceux qui ont beaucoup de 
cheveux sur les tempes et sur le front sont gros-
siers et orgueilleux. 

Une barbe fournie et bien rangee annonce un 
homme d'un bon naturel et d'un temperament 
raisonnable. Celui qui a la barbe claire et mai 
dispone tient plus du naturel et des inclina­
tions de la femme que de celles de Thomme. Si 
la couleur de la barbe differe de celle des che­
veux, elle n'annonce rien de boB\ De mdme, 
un contraste frappant entre la couleur de la 
chevelure et la couleur des sourcils peut inspi-
rer quelque defiance 

CS4PITEE SIXIEME. 

L E BB.ONT. 

Le front, de toutes les p a r t i s du visage, est la 
plus importante et la plus caract£rist:que. Les 
fronts, vus de profil, peuvent se require a trois 
classes generales. Ils sont ou penphes en arriere 
ou perpendiculaires ou proeminents. Lesi^onts pen-
chea en arriere indiquent en general de L'imagi-
nation, de Tesprit et de la delicatesse. Une per­
pendicularity complete, depuis les cheveux jus-
qu'aux sourcils, est le signe d'un manque total 
d'esprit. Une forme perpendiculaire, qui se 
voute insensiblement par le haut, annonce un 
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esprit capable de beaucoup de rSflexioUj mi pen-
seur rassis et profoud. 

Les fronts proeminents appartiennent a des 
esprits faibles et bornes et qui ne parviendront 
jamais a une certaine maturite. Plus le front 
est allonge^ plus Tesprit est depourvu d'6nergie 
at manque de ressort. Plus il est serre, court 
et compacte, plus le caractere est concentre, 
ferme et solide 

Pour qu'un front soit heureux, parfaitement 
beau et d'un^ expression qui annonce a la fois 
la richesse du jugement et la noblesse du carac-
t^ie, il doit se trouver dans la plus exacte pro-
porti^ci avec le reste du visage. Exempt de 
toute esj»ece d'irregularites et de rides perma-
nentes, il doit pourtant en 6tre susceptible. 
Mais alors il ae seplissera que dans les moments 
d'une m§ditatiigi serieuse, dans un mouvement 
de douleur d'iiidS&nation. Il doit rcculer par le 
haut. La couleur cu l a peau doit en etre plus 
claire qlie celle des ant^»a parties du visage. 

Si l'os de l'ceil est HE* peu. saillant, c'est le 
signe d'une aptitude singun^e aux travaux dc 
Tesprit, d'une sagacit§ extraor\inaire pour les 
grandes entreprises~Mais sans c e t ^ g i e saillant, 
il j a des tetes excellentes qui n 'en &\t que plus 
de solidity lorsque le bas du front &ffaisse, 
comme un mur perpendiculaire, sur des sVrcils 
places horizontalement, et qu'il s'arrondit t\ s e 

voute imperceptiblement, des deux cotes, ver« 
les tempes. 

Les fronts courts, rides, noueux, irrSguliers, 
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enfoncSs d'un cote, echancrSs, ou qui se plissent 
toujours diffiiremment, ne sont pas une bonne 
recommandation, et ne doivent pas inspirer 
beaucoup de confiance. Les fronts carre's, dont 
les marges laterales sont encore assez spacieuses, 
et dont l'os de l'oeil est en meme temps bien 
golide, supposent un grand fond de sagesse et 
de^courage. Tous les physionomistes s'accordent 

- . 1 . 

sur ce point. 
TJn front tres-osseux et garni de beaucoup de 

peau annonce un naturel acariatre et querelleur. 
TJn front eleve, avec un visage long et pointu 
vers le menton, est un signe de faiblesse. Des 
fronts allonges, avec une peau fortement tenduo. 
et tres-unie, sur lesquels on n'apercoit, meme a 
l'occasion d'une joie peu commune, aucun pli 
doucement anime,* sont toujours l'indice d'un 
caractere froid, soupconneux, caustique, opiniatre, 
facheux, rempli de pretentions, rampant et vindi-
catif. 

TJn front qui, du haut, penche en avant et 
s'enfonce vers l'ceil, est, dans un homme fait, 
l'indice d'une imbecilite sans ressource. 

CHAPITRE SEPXIEME. 

LES SOURCILS. 

Au-dessous du front commence sa belle fron-
tiere, le sourcil, arc-en-ciel de paix dans sa dou­
ceur, arc tendu de la discorde lorsqu'il exprime 
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le eourroux. Des sourcilsl doucement atqu6s 
s'iftccordent avec la modestie et la simplicity. 
Places en ligne droite et horizontalement, ils se 
rapportent a un caractere male et vifcureux. 
Lorsque leur forme est moitie horizontale et 
moitie courbee, la force de Tesprit se trouve 
reunie a une bont6 ingenue. 

Des sourcils rudes et en d§sor<|re sont toujours 
le signe d'une vivacity intraitable ; mais cette 
confusion annonce un fe\\ modere, si le poil est 
fin. Lorsqu'il s sont epais et compactes, que les 
poils sont cbyp£s parallelexnent, et pour ainsi 
dire tires au cordeau, ils promettent un juge­
ment mur et solide, un sens droit et rassis. 

Des sourcils qui se joignent passaient ppur un 
trait de beaut6 chez les Arabes, tandis'que les 
anciens physionomistes y attachaient l'id6e d'un 
caractere sournois. La premiere de pes deux 
op t ions est fausse, la seconde exag6ree, car on 
trouve souvent ces sortes de sourcils aux physio-
nomies les plus honnetes et les plus aimabjes, 

Les sourcils minees sont une marque infail-
libl<^ de fiegme et de faiblesse ;. ils diminuent 
la force et la vivacit6 du caractere dans un 
homme energique. Anguleuxet entrecoup^s, les 
sourcils denotent l'actiyite d'un esprit produclif. 
Plus les sourcils s'approchent des yeux, plus le 
caractere est sejieux, profond et solide. Une 
•grande distance de l'un a l'autre annonce une 
lime calme et tranquille. Le mouvement des 
sourcils est d'une expression infinie* il sert 
pfrfticipaleinent a mafquer les passions ignobles, 
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l'orgueil, la colere, le dedaiii. Un homme sourcil-
leux est un etre meprisant et sou ventes fois 

JSneprisable. 

CHAPITRE HUITIEME. 

LES YEUX, 

C'est surtout dans'les yeux, dit Buffon/quese 
peignent les images de nos secretes agitations, 
et qu'on peut les reconnaitre. L'oeil appartient 
a Tame plus qu'aucun autre organe ;• il sembl^ 
y toucher et participer a tous ses mouvements; 
il en exprime.les passions les plus vives et tes 
emotions les plus tumultueuses, comme les sen-% 
timents les plus delicats. II les rend dans toute 
leur force, dans toute leur puret6, tels qu'ils 
viennent de naitre ; il les transmet par des traits 
rapides. 

Les yeux bleus annonceut plus de faiblesse 
que les yeux bruns ou noirs. Ce n'est pas qu'il 
n'y ait des gens tres 6nergiques avec des yeux 
bleus ;. mais, sur la t o t a l i t i e s yeux bruns sont 
l'indice plus ordinaire d'un esprit male ; tout 
comme le genie, proprement dit, s'associe presque 
toujours des yeux d'un jaune tirant sur le brun. 

Les gens coleres ont des yeux de differentes 
couleurs, rarement bleus, plus souvent bruns et 
verdatres. Les yeux de cette derniere nuance 
sont en quelque sorte un signe distinctif de 
vivacite et de courage. On ne voit presque 
jamais des yeux claires a deg personnes coleres. 



— 28 — 

r, £ m WW 
5) 

No. 37, rue St-Paol, Basse-Ville, Quebec. 
FABRICANT DU CELEBRE 

POELE SOURD PATENTfi. 
Panaux de marine, Tuyaux de Poeles, Ferblan-

terie en g6n6ral, et tout ce qui concerne 
ee genre d'affaires. 

ETABLI E N 1863 . 

j iCLERC k U RTF L/iiJJ ill I 
IMPORTATEURS 

D'Epiceries, Vins, Liqueurs, Tlie's, Sums 
SIROPS ET PROVISIONS. 

48 -RUE ST. PAUL-48 
QU ¥tJBE<J. 

FLEUR, GRAINS ET PROVISIONS, 

oidfipn, j f ' 
fc^Cb 

•m , we., me., 
« - v ^ s » 

SEL ET FOlK PRESSfi, 
VU 70 Q 0.0 BUES1VPAUL. 
fll». 16d06, QUEBEC. 



— 29 — 

>es yeux qui forment un angle§allong6, aigu 
fet pointu vers le nez, appartienment axles per­
sonnes ou tres-judicieuses ou tres-fines. Lorsque 
la paupiere d'en haut dGcrifc un plein cintre, 
c'est la marque d'un bon naturel et de beaucoup 
de delicatesse, quelquefois aussi d'un caractere 
timide. Quand la paupiere se dessine presque 
horizontalement sur 1'ceil et coupe diametrale-
ment la prunelle, elle annonce souvent un 
homme tres-adroit, tres-ruse; mais il n'est pas 
dit pour cela que cette forme de 1'oeil detruise 
la droiture du cceur. 

Des yetix tres-grands, d'un bleu fort clair, et* 
vus de profil presque transparents, anndncent 
toujours une conception facile, §tendue, mais 
en m6me temps un caractera extr&mement sen-
sible, dijHicile a manier, soupconneux, jaloux, 
surc£ptible de prevention. 

Des petits yeux noirs 6tincelants, sous des 
sourcils noirs et touffusi qui paraissent s'enfonoer 
lorsqu'ils sourient .malignement, annoncent&ela 
ruse, des apercus profonds, un esprit d'intrigue, 
et de chicane. Sit de pareils - yeux ne sont pas 
accompagh^s d'une frouche moqueuse, ils desi-
gnent un esprit froid et p£netrant> beaucoup de 
gout, de l'elegance, de la precision plus de pen­
chant a l'avarice qu'a la g6n6rosite. 

Des yeux grandK ouverts, d'une clarte trans-
parante, et dont le feu brille avec une mobilite 
rapide dans les paupieres paralleles, peu larges, 
et fortement dessin6es, reunissent ces caracteres; 
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une penetratiou vive, de l'elegance et du gout, 
un temperament colere, de l'orgueil. 

Des yeux qui laissent voir la prunelle entiere, 
et sous la prunelle encore plus ou moins de 
blanc, sont dans un-<£tat de tension qui n'est pas 
naturel, ou n'appartiennent qu'a des hommes 
inquiets, passionnes, a moitie fous, jamais a des 
hommes d'un jugement sain, miir, precis, et qui 
meritent confiance. Certains yeux sont tres-
ouverts, tres-luisants, avec des physionomies 
fades ; ils annonccnt de Tent^tement, de la 
bfetise unie a des pretentions. 

Les <rens soupfonneux, emportes, violents, 
ont souvent les yeux enfonces dans la tSte et la 
vue longue et etendue. Le fou, Fetourdi, ont 
souvent k& yeux.hors la tete. Le fourbe a, en 
parlant, les paupieres penchees et le regard en 
dessous. 

Les gens fins et ruses ont coutume de tenir 
un ceil et quelque fois les deux yeux a demi 
fermes. C'est un signe de faiblesse. En effet, on 
voit bien rarement un homme bien emjrgique 
qui s6it ruse: notre m^fiance envers les autres 
nait du peu de eonfiance que nous avons en 
nous. 

GHAPITRE N E W I E M E ! * 

LE NEZ. 

Lee anciens avaient. raison d'appeler le nez 
hormtamentam faciei. TJn beau nez no- s'essocie 
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jamais avec nil visage difforme. On peut &tre 
lajd et avoir de beaux yeux ; mais un nez regu-
lier exige necessairement une henreuse analogiev 

des autres traits ; aussi voit-on mille beaux yeux 
contre un seul nez parfait en beaute et la ou,4l 
se trouve, il suppose toujours un caractere distin-
gu6 ; Non tuiquam datum est habere nasum. 

Voici, d'apr&s les phyjsionomistes ce qu'il faut 
pour la conformation d'un nez parfaitement 
beau: sa longueur doit etfe egale a eelle du 
front; il doit y avoir une legefe cavite auprea 
de sa racine. Vue pardevant, l'epinedu nez doit 
etre large et presque parallele des dfcjjx c^tes ; 
mais il faut que cette largeur soit un peu plus 
seosibfe vers le milieu. 

Le bout de la pomme du nez ne sera ni dure 
ni charnue. De face, il faut que les ailes du nez 
se presentent distinctement et que l£s narines 
se raccourcissent agreablement au-dessus. Dans 
le profil, le bas du nez n'aura d'6tendue'qu'uu 
tiers de sa hauteur. Vers le haut, il joindra &$ 
pres Tare de Tos de l'oeil, et sa largeur, du cote 
de Tceil, doit &tre au moins d'un demi-ponce, 
Un nez qui rassemble toutes ces perfections 
exprime tout ce qui pent s'esprimer. Cependant 
nombre de gens du plug grand merite ont le nez 
difforme ; mais il faut differencier aussi l'espeoe 
de merite qui les distingue. 

TJn po^it nez5 echancre en profil, n'emp£che 
pas d'etre honn^te et judicieux, mais ne donne 
point le genie. Des nez qui se coi\rbent au haut 
de la racine convienneni a des caracteres im§)e* 



— 31 — 

VOTT . Tin a i 

A 8> 

FONDERIE, 
[iUDDBISBt * * « 

Nos. 136 a 142, 

» St. Paul, 
QUEBEC. 

Assortiment general de Poeles de Cuisines, Poeles^a Charbon, 
la^plus bejle variete qu'on puisse trouver a QueEec/Poeles simples, 
doubles, et a trois porrts ; Chaudrons a Soupe et a Sucre, Cylindres, 
Colonnes, Machines pour les Moulins et. les Batiraents,v etc., etc. 

^®" Toute eommande est executee sous le plus court delai. 

COIN DES RUES 

T. P1IL ET ST. CI11L 
MANUFACTURERS DE 

TABACS EN PLUG 
Torqiiette, M r s ei J<iiincs, 

TABAO COUPfi et TABAC a PRISER. 
— AUSSI — 

Importateurs et marchands en gros et en detail 
de tabacs en feuilles. 



— 35 — 

rieux, appeles a commander, a operer de grandes 
choses, fermes dans leurs projets et ardents a les 
poursuivre. 

Les nez perpendiculaires (c'est-a-dire qui appro-
client de cette forme, car, dans toutes ses produc­
tions, la nature abhore les lignes completement 
droites) tiennent le milieu entre les nez echancres 
et les nez arqit£s ; ils supposent une ame qui sait 
agir et sovffrir tranquillement et tivec energie. 

Un nez dont Tepine est large, n'importe qu'il 
soit droit oncourbe, annonce toujours dss facultes 
superieures. Mais telle forme est tres rare. La 
narlne petite est le signe certain d'un esprit 
timide, incapable de hasarder la moindTe entre-
prise. Lorsque les ailes du nez SQnt bien degagees 
bien mobiles, elles denotent une grande delica-
tesse de sentiment, qui peut degenerer en sen-
sualite. 

Ou vous ne trouverez pas une petite inclinai-
son, une espece d'enfoncement dans le passage 
du front au nez, a moins que le nez ne soit 
fortement recourbe, n'esperez pas decouvrir le 
moindre caractere de grandeur. 

Les hommes dont le nez penche extr&mement' 
vers la bouche ne sont jamais ni vraiment bons, 
ni vraiment gais, ni grands, ni nobles : leur 
penseo s'attache toujours aux choses de la terre; 
ils sont reserves, froids, insensibles, peu commu-
nicatifs ; ils ont ordinairement Tesprit malin ; 
ils sont hypocondres. ou melancoliques. 

Les peuples tartares ont gen6ralement le nez 
plat et enfonoe; les negres d'Afrique Tont 
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camaxd ; les juifs, pour la plupart, a-quilin ; les 
Anglais, cartiJagineux et rarernent pointu. S'il 
faut en juger par les tableaux et les portraits, les 
beaux nez ne sont pas communs parmi les 
Hollandais. Chez les Italiens, au contraire, co-
trait est distiuctif. Enfin, il est absolument 
caracteristique po$ir les hommes celebres de la 
France et de la Belgique. 

CHAPITRE DIXlfiME. 

LES JOUES. 

Des joues charnues indiquent l'humidite du 
temperament. Maigres et retrecies, elles annon-
cent la secheresse des humeurs. Le chagrin les 
creuse ; la rudesse et la b&tisse leur impriment des 
sillons grossiers; la sagesse, l'experience et la 
finesse d'esprit les entrecoupent do traces legeres 
et doucement ondulees. Certains enfoncerhents, 
plus ou moins triangulaires, qui se remarquent 
quelquefois dans les joues, sont le signe infal­
lible de l'envie ou de la jalousie. 

Une joue naturellement gracieuse, agi tee par 
un doux tressalllement qui "la releve vers les 
yeux, est le garant d'un cceur sensible. Si, sur 
la joue qui sourit, on voit se former trois lignes 
paralleles et circulaires, comptez dans ce carac­
tere sur un fond de folie. 
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COÎ DES J[UES STfAUL ET HENDERSON, P/ILAIS 

U.&Mb J 
SBASSERIB BE BIEHE 

BO UCE(ale)et FORTE {porter) 
POUR LB G-ROS ET L'EXPORTATION 

LA SEUUE A QUEBEC 

ANCHOR B R E W E R Y 
N O . 8, JRUE ST. V A L I E R . 

MANUSSACTURE A VAPEUR DE 

qo ft JO HUE ST. YALIEB, 
. te d M, QUEBEC. 

HfiSF Tout ordre cxScuU sous leplus court delaL 



CHAPITRE ONZlfiME. 

LES OREILLES. 

L'oreille, aussi bien que les autres parties du 
corps humain, a sa signification determines ; 
elle n'admet point le moindre deguisement ; 
elle a ses convenances et une analogie particu-
liere avec l'individu auqstel elle appartient. 

Quand le bout de l'oreille est degag§, c'est un 
bon augure pour les facukes iritellectuelles. Les 
oreilles larges et d§£li§es annoncent l'efironterie, 
la faiblesse du jugement. 

Les oreilles grandes et grosses marquent un 
homme simple, grossier, stupide. Les oreiaes 
petites denotent la timidity. Les oreilles trop 
repliees ef entourees d'un bourrelet mai dessin6 
si'annoncent rien de bon quant & Tesprit; et aux 
talents. 

"Une oreille moyenne, d'un contour bien 
arrondi, ni trop epaisse, ni excessivement mince 
ne se trouve gu<ere que chez des personnes spiri-
tuelle*, judicieuses, sages et distinguees. 

CHAPITRE DOUZIEME. 

LA BOUCHE. 

La bouche est l'interprete de l'es^rit et lu 
coiur ; elle reunit, dans son etat de repos et 
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Un jeunt frangais rapportait deraieivment qu'il 
existait dans les environs de Paiis uSP vieillard de 
114 ans, ayant et6 soldat dans la grande armee de 
Napoleon I€r. Le^direetenr de ce journal exit la 
curiosite d'aller le voir et lui demanda comment il 
s'y 6tait pris pour arriver a un si grand age. u Je 
n'ai jamais suivi aucun regime particulier, repondit 
le vieillard, j-e" bois quand j'ai soif, et je mange 
quand j 'ai faim, lorsque j'ai sommeil, je dors. Et 
c'est cOmms^ela qu£ je suis arrive a rage de 108 
ans sans avoir 616/ malade. A cette epcque je fus 
pris d'urt catarrhe qui tourna en coiiFomption, je 
€royais que c'etait la fin, mais le docteur me donna 
une medecine dont je ne saurais dire assez de bien : 
u Les capsules Dartois " , et en moins d'un mois 
j'etais bien gueri. Depuis, je n'ai plus eu aucun 
mai. Cette medecine, qui est preparer avec de 1̂  
Creosote de, goudron de H&tre, n'a ancm^ 'mauvais 
gout e|vs'avale on ne peut plus facilemenl; elle 
gueritt rhlimes, eatarrlies. asthma.*, oppressions, 
bronchites, engorgement des poumons, la faiblesse 
de la poitrine, consomption. Je la recommande 
toujours quand j 'en ail'occasion, par reconnaissance 
pour le bien que j'en ai eprouvBi" 

Gstte precieuse medecine a maintenant. fait le 
tour du monde. On la trouve en Canada dans toutes 
les pharmacies au prix de 75 centins. Le depot 
g6neral e3t a la pharmacie du Dr Ed. Morin & Cie., 
rue St, Jean, a Quebec, qui envoie par la maile sur 
demande. 

Les uCapsules Dartois" sont preparees par M. 
C. Freys singe, pharmatSen de loie classe de l'ecole 
superieuce de Paris. II est aussi rinventeur de la 
" Qufssine Fremint," la meilleure medecine qu'on 
puisse trouver dans le manque d'app2tit, dyspepsie, 
debiiite g6nerale, chlorose, ai^miej constipation, 
ooliqitgs, etc. Vendus 75 centws. 
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dans' la variete infinie de ses mouvements, un 
monde de caracteres. Elle est eloquente jusque 
dans son silence. On remarque un parfait rap­
port entre les levres et le naturel. Qu'elles soient 
fer mes, qu'elles soient molles et. mobiles, le 
caractere est toujours d'une trempe analogue. 

De grosses levres bien pro nonce es et bien 
proportionnees, qui presentent des deux cotes la 
ligne du milieu egalement bien serpentee et 
facile a reproduire au dessin, de telles levres 
sont incompatibles avec la bassesse, elles repu-
gnent aussi a la faussete et a la me&hancete\ 
L'orgueil et la colere la courbent; la finesse 
l'aiguise ; la bonte l'arrondit ; le liberiinage 
l'enerve et la fletrit. L'usage de la levre infe­
rieure est de lui servir de support. 

Une bouche resserree, dont la fente court en 
ligne droite, et ou le bord des levres ne parait 
pas, est l'indice certain du sang-froid d'un 
esprit appliqu6, de l'exactitude et de la proprete, 
mais aussi de la secheresse de cceur. Si elle 
remonte en m6me temps aux deux extremitSs, 
elle suppose un fond 4'affectation et de vanite, 

Des levres rogn§es incljnent a la timidity et 
a l'avarice. Une levre de dessus qui deborde un 
peu est la marque distinctive de la bonte ; non 
qu'on pursse refuser absolument cette quality a 
la levre d'en bas qui avance; mais, dans ce cas, 
on doit s'attendre plutot a une froide et sincere 
bonhomie qu'au sentiment d'une vive- tendress© 
Une levre' inferieure qui se creuse au milieu" 
n'appartient qu'aux esprits enjoues. Regardez 
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FAITES ISAGE DE L'EAU MINERALE Sl-LEIU 
Cette Eau prodigieuse recommande'e par tous les mtdecins est tin 

rembde ejficace pour lei malidies tclles que ; 

DYSPEPSIE, RHUWIATISBIE, CONSTIPATION, HEMORROID-S, 
FIEVRES SCARLATINES, ROUGEOLE, MALADIES DU 

FOIE, DE LA PEAU ET DE LA GOUTTE. 
Cette Eau prodigieuse c ten vente pour Immoiique somme fie Ying't-

CIfl(][ eeiltins le gallon par les seuls agents de la Puissane. 

OIIGKAS, LAKWLOIS «& CIE 
No. 3, RUB PORT-DAUPHIN, 

Ws-rt-ris J& IPatais oirc/u'dptscopa?. 
NOTEZ BiEN.—Pour la^yspepsie ou mauvaise digestion, cett^ 

Eau doit Gtre prise apres cheque rep:is,e£ a jeun pour la Constipation 
taeammanaam 

Mareliand-Tailleur L vetements en general 

25, RUE BUADE, HAUTE-VILLE 
Q U E B E C . 

»#S«»»*»Ww»%,*V. 

Toute eommande eskremplie sous le plus court avis. 

50 ANS D'EXISTENCE 
• • n a O T a M W H H H M W M M M n n H I M M M i 

— MARCHANDS DE — 

PELLETERIES, FOIRMPS, CHAPELLERIE, 
CURIOSITES INDIENNES, ETC. 

ARTICLES DE PREMIER CHOIX ET DE LA PLUS BELLE VARIETE 
Toute eommande. est ex6eute*e sous le plus court dGlai, a l'entiSrc 

satisfaction de la pratique et a des prix tres rnod£re\s. 

No. 35, RUE BUADE, HAUTE-VILLE 
EN FACE DE VA BASILIQUE 
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attentimment un homme gai dans le moment 
ou il va produire une saillie, le centre de sa 
levre ne manquera jamais de baisser et de se 
creuser un peu. 

tfae bouche bien close, si toutefois elle n'est 
pas affectee et pointue, annonce le courage ; et 
dans l€N8 occasions ou il s'agit d'en faire preuve, 
les personals m&mes qui ont l'habitude de tenir 
la bouche ouverte la ferme ordinairement. 

Une bouche k&ante est plaintive ; une bouche 
fermSe souffre avec patience, dit le Brun, dans 
son Traite des Passions, et c'est la partie qui, de 
tout le visage, marque le phis particulierement 
les mouvements du cce%rv Lorsqu'il se plaint, la 
bouche. s'abaissa par les c6L ŝ ; lorsqu'il est con­
tent, les coins de la bouche Sselevent en haut ; 
lorsqu'il a de l'aversion, la bouche se pousse en 
avant et s'eleve par le milieu. 

Toute bouche qui a deux fois fallargeur de 
l'ceil est la bouche d'un sot; j'entends alargeur 
de Tceil prise de son extremite vers le itezjus-
qu'au bout interjeur de son arbitre, les deux 
largeurs mesurees sur le m6me plan. 

Si la leVre inferieure, avec les dents, depasse 
horizontaliment la moitie de la largeur de la 
bouche vue de profil,comptez suivant Indication 
des autres nuances de physionomie, sur un de 
ces quatre caractereslsoles, ou sur tous les quatre 
r6unis, betise, rudesse, avarice, malignite. De 
trop grandes levres, quoique bien proportionnees 
^nnoncent toujours un homme peu delicat,rsor-
dide ou sensuel, quelquefois mime un bfomma 
st#pide et mSchant. 
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PIERRE RICHARD, 
MARCHAND D'JSPICERIES, 

Ties, Cafes, Vins, Liqueurs, Gprss, etc, etc., etc. 
—- AUSSI AGENT FOUR LK — 

Platre d'Halifax et lllulle de PePHe, 
No. 44, Rue Desjardins, Hauie-Ville, 

QUEBEC 

w. x, FoisMiiB & mm 
LIFEltfllES IflPOllTATEURS 

6, -Rv& DE LA FABRIQUE, 

Haute -Ville, Quebec. 
TfcUjOURS EN MAINS :—Livres approuves poyr 

(ijfiotheques privees ou p^roissiales. Ouvrages 
^ientifiques. Livres de pneteset de recompenses. 
Fournitures d'ecoleset de bureaux. Ornements 
d'eglises, galons,Franges, dentelles, glands, can-
netille, or-ot argent,. 

SOUVENIRS MORTU AIRES, EN TOFS GENRES. 

M ™ FKH1R & 8HBPHERD 
MAGASIN DE MODES, 

10, R U E I«A FAmtHfcUfi , H, ,V. 

) 

Les Dames de Qae'bec trouveront toujours a cet etablissement les 
tflodes Europeennes les plus nouvelles et du meilleur gout importees 
'directement par la maison meme : Articles de fantaisie et de haut ton 
pour grandes 'toilettes! Chapeaux de Dames, belles Plumes et 
Oiseaux, Dentelles, Rubuns, Velours et Peliiche, riche variete. 
Elles invitent les Dames a faire un examen de leurs nouvelles mar­
chandises. 

N . 11.—Toutes commandes pour confection"de vetements de tous 
geaves pour Dames sont executees avec le plus grand soia. 
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Une bouche, ppur ainsi dire, sans levres, dont 
la. ligne du milieu est fortement tracee, qui se 
retire vers le haut, aux deux extremites, et dont 
la levre superieure, vue de profil depuis le nez, 
T^arait arquee ; une pareille bouche ne se voit 
gufcre qu'a des avares ruses, actifs, ind«ustrieux, 
froids, durs, fla.tteurs et polis, mais atterrants 
dans leurs refus. 

Une petite bouche etroite, sous de petites 
narines, ef VLH front elliptique, est toujours peu-
reuse, timide a 1'exces, d'une vanite puerile, et 
s'enonce avec difficuite. S'il se joint a cette 
bouche de grands y&ux saillants,- troubles, un 
menton osseux, oblong^et sur tout si la bouche 
se tient habituellement <ouyerte, soyez encore 
plus sur de l'imbecilite d'une pareille tete. 

CHAPITRE TREIZIEME. 

LES DENTS. 

Les dents petites et courtes sont regardees, 
par les anciens physionomistes, comme le signe 
d'une constiLution faible. De longues dents sont 
un indice de timidiie. î es ueirto IJI^.-.J—, ^CkAIZX*. 

pres et bien rangees, qui, au moment ou la 
bouche s'ouvre, paraissent s'avancer sans debor"-
der, et qui.ne se montrent pas toujours entiere­
ment a decouvert, annoncent dans Phomme fait 
un esprit doux et poli, un eceur bon et honnHe. 
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RODERICK McLEOD 
PHARMACIEN 

No. m9 mm m LA. WMMEMWM 
A toujours en vente a des prix moderes toutes medecines- Fran-

$aises, Anglaises et Americaines. Barfumeries, Articles de Toilette 
et Bandages de toutes especes ; aussi graines de jardins et de fleurs 
de choix. 

Vaccin de purete garantie, toujours en mains, qui peut etre 
expedie' par la poste a demande. 

E N T R E Z M E V O I R E N P A S S A N T . 

I M P O R T A T E U R E>$ 

2)iamants, Montres, Mwloges, Bijouteries fines en 
or et en argent? Bijouteries en jais y^hitby et 
" Crape Stofte", Crayons et ^Plumes en or, 
Vaisselle et^autres articles JElectro - tPlated. 
Grande rarietb d'articles d'optique, Cannes pour 
cadeauxi Jeux trcs-amusants et une belle 
vari&te de marchandises de fantaisie ait-

BAZAR EUROPEEfl, 34, RUE LA FABRIQUE 
LIBRAIRIE SCIENTIFIQTJE, LITTERAIRE, 

CLASSIQTJE ET RELIGIETJSE 

o. 

38, 

CHAPERON & CIE. 
LIBMIRES-EDITEURS ET IHP0RTJTE08S 

tie de I<a ^aMque, 
QUEBEC. 
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Ce litest pas qu'on ne puisse avoir uil carac* 
tere tres estimable avec les dents gatees, laides 
ou inegales ; mais ce derangement physique 
pro vient, la plupart du temps, de maladie ou de 
quelque melange d'imperfection m6rale. 

Celui qui a les dents inegales est envieux. 
Les dents grosses, larges et fortes sont la marque 
d'un temperament fort, et promettent une longue 
vie, si Ton en croit Aristote. 

CHAPITRE QUATORZIEME. 

LE MENTON. 

Pour £tre en belle proportion dit Herder, le 
menton ne doit etre ni pointu, ni creux, mais 
uni* 

Un menton avance annonce toujours quelque 
chose de positif, au lieu que la signification du 
menton recule est toujours negative. Souvent le 
caractere de l'energie ou de la non-energie de 
l'individu se manifeste uniquement par le men-
ton, 

II y a trois principales sortes de mentons: les 
mentons qui reculent, ceux qui, dans le profil, 
sont en perpendicularite avec la levre inferieure, 
et ceux qui debordent la levre d'en bas, ou, en 
d'autres termes, les mentons pointus. 

Le menton recule, qu'on pourrait appeler 
hardiment le menton feminin, puisqu'on le 
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Nos. 59 et S3, rue La Fabrique, H.-V. 
M A N U F A C T U R E R D'OUVRAGES 

EN PER BLANC, EN CUIVRE ET EN TOLE 
li/fc i n a r c h a n d cie 

Po'eles de cuisine, po'eles de fantaisie, f>urnaises. po'eles de 
toutes sortes et articles de quincciillcrie pour 

Vusage des families. 
II se charge aussi d'executer toute couyerture de mahons, d'edi-

fices publics, etc., en t61e galvanisee, fer blanc, etc., ainsi que 
dalles et corniches. 

AU BON MARCHE 
N. GARNEAU. 

IMPORTATEUR M< 

aiftfctncte pm\ti\\§t§, ĵ mjlaisiis, ti Jincrittmcs 

Coin des rues ST. JEAN H COLLINS, 

r^nt̂ Tf̂ nlM• îm^ « * K > 

2mbrol6e 
OKFfiVBG 

Et proprietaire du plus ancien establishment d'oifevrerie du 
Canada, (fonde en 1784 par M. Laurent Amyot, qui fut e'tudier son 
art a Paris, et qui cut pour successeur M. Sasseville). M.Pierre 
Lesperanee en fut le proprietaire jusqu'a sa mort et ce meme atelier, 
apres plus de 100 ans d'existencc, est continue aujourd'hui par lc 
soussigne au 

No. 25, Rue du Palais, H.-V. 
A, A. LAFBANCE. 
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retrouve presque a toutes les personnes de V au­
tre sexe, fait toujours soup9onner quelque cot6 
faible. Les inentons de la seconde classe inspire 
la confiance. Geux de la troisieme d6notent un 
esprit actif et delie, pourvu qu'ils ne fassent pas 
ance, car oette forme exageree conduit ordinai-
rement a la pusillanimite et a Tavarice. 

Une forte incision au milieu du menton sem-
ble indiquer un homme judicieux, rassis et 
r§solu, a moins que ce trait ne soit dementi par 
d'autres traits contradictoires. 

Un menton pointu passe ordinairement pour 
le signe de la ruse. Cependant on trouve cette 
forme chez les personnes les plus honnetes ; la 
ruse n'est alors qu'une bonte raffinee. 

CHAPITRE QUINZIEME. 

LE con.. 

Cet entfe-deux de la tete et de la poitrine, qui 
tient de l'unp et de l'autre, est signi£catif 
comme tout ce q ^ a rapport a l'homme. Nous 
cennaissons certaines especes de goitres qui sont 
le signe infaillible de la stupidite, tandis qu'un 
cou bien proportionne est une recomraandation 
irrecusable pour la solidarit6 du caractere. 

Le cou long et la t6te haute sont quelquefois 
le sijme de l'orsneil et de la vanite. 

Un cou raisonnablement §paie et un peu court 
ne s'associe guere a la t$te d'un fat ou d'un sot. 

3 
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S^Slf^Y 
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51, Rue de la Fabrique, Quebec 
A G E N T pour le Canada, des premieres maisons 

FRANCISES, ESPAGNQLES n PORTUGAISES 
EN VINS DE TOUTES SORTES 

Eanx-aVvie et conserves alimeataires de toute designation 

Speeialite des Liqueurs de la Maison Marie Brizard 
et Roger, de Bordeaux—Paris 

NOTA.—Toutes matchandises mises & Dord sans frais ou livr6es 
& domicile. i G r o s e t d e t a i l . ) 
Tous les p rodu i t s de m a ma i son son t ga ran t i es 

purs .e t au then t iques . 

COT£ & FAGUY 
IMF©fllTATEUE&S B E 

M i e s d'Etaue e t ' " 
No 4, RUE ST-JEAN 

(AUTREFOIS OCCUPE PAR LE MAGASIN DTJXE PIASTRE) 

Spdcialit6 dans les Tweeds, Serges, 
Chemises, Cravates, etc., etc. 

HABILLBMBNTS EN TWEED TOUT LAINB 
CONFECTIONNES S U B COMMANDS 

DEPUIS $ 7 . 5 0 ET PLUS. 
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Oeux qui ont le cou minge, delicat et allongS 
sont timides comme le cerf^au sentiment d'Aris-
tote, et ceux qui ont le cou epais et court ont de 
l'analogie avec le taureau irrite. Mais les analo­
gies sonf fausses pour la plupart, dit Lavater, et 
jeter sur le papier sans que Tesprit d'observa-
tion les ait dictees* 

CHAPITRE SEIZIEME. 

EES MAINS. 

II y a autant de diversite et de dissemblance 
entre les formes des mains qu'il y en a entre les 
physionomies. Deux visages parfaitement res-
semblants n'existent nulle parf; de m6me vous 
ne rencontrerez pas chez deux personnes diffe­
rentes deux maiq&..qui se ressemblent. 

Chaque maiuj dans son 6tat naturel, c'est-a-
dire abstraction faite des accidents extraordi-
naires, se trouve en parfaite analogie avec les 
corps dont elle fait partie. Les os, les nerfs, les 
muscles, le sang et la peau de la main ne sont 
que la continuation des os, des nerfs, des mus­
cles, du sang et de la peau du reste du corps* 
Le meme sang circule dans le cceur, dans la tete 
et dans la main. 

La main contribue done pour sa part, k faire 
connaitre le caractere de l'individu ; elle est, 
aussi bien que les autres membres du corps, un 
objet de physiognonfonie* objet d'autant plus 
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PIANOS HARMONIUMS 
ET MUSIQUE 

™ g) 

EDITEUR DE MUSIQUE 

Des celebres manufactures de 

Kranich <& Bach 
E. McCammon 

"Wheelock & Oie 
B. S. Williams 

Marchal & Smith 
Etc., etc. 

Mason & Hamlin* 
Burdett & Oie 

W. Bell & Oie 
D. W Karn & Oie 

Peloubet 
Etc., etc. 

M A U f O S N E U F S , boite en bois de ro*e,7£ octaves, raonte^siir 
agrafes, pieds et pedales sculpte?, p o m * $ 2 2 © Ct asi-l3essi*S« 

I IAIIMOIVISJMS M J E U F S , en noyer noir, cinq octaves, 
pedale d'expression. etc., d e p u i s $ 6 5 e t : m - d e s s u $ . 

Aussi pianos et harmoniums d'occasion, a vendra ou a louer. 
fiS^Les derni&res nouveautes musicales regues chaque semaine des 

edit^urs Europeans. 
Aussi - . F o l i o s pour musique,—Poli f r a i s e a i s pournettoyer 

les pianos',—Tapis en caoutchouc et en drap pour pianos et harmo­
niums, <—Pl io lograpl f i i e s de eelebrit6s musicaies et autres.— 
A c c o r d et reparation de pianos, harmoniums ct orgues d'eglise, au 

No, 55, RUE DE LA FABRIftlJE 



significatif et d'autant plus frappant, que la 
main ne peut pas dissimulery et que sa mobilite 
la trahit a chaqpje instant. Sa position la plus 
tranquille indique nos dispositions naturelles; 
ses flexions, nos actions et nos passions. Dans 
tous ses mouvements, elle suit 1'impulsion que 
lui donne le reste du corps. 

La main a ete, de tout temps, regardee comme 
renfermant tous les signes, qui permettent a 
l'homme, disons plutot aux bohemiennes, de 
connaitre l'avenir. Rien d'etonnant alors que 
des savants aient §crit d'&normes volumes sous 
le titre de chir&mancfe oudevinationpar la main, 
et que l̂ os bons aieux aient attache tant de cra-
dulite a la pretendue science des bohemiennes. 
On a vu jusqu'a des- rois et des empereurs se 
livrer, a 1'etude de la chfromancie et la regarder 
comme une science certaine. L'empereur Au-
guste disait lui-m6me la, bonne aventure dans 
la main. Les temps ont Bien change depuis, et 
il ne reste plus aujourd'hui que quelques igno-
rants isol6s qui se laissent encore prendre, par-
fois, dans les filets des disenses de bonne aventute 
par la main. 

CHAPITRE DIX-SEPTIEME. 

LES EPAULES, LA POITRINE, ETC; 

Tout le monde sait que des Spaules larges, 
qui (feseende&t iaaensiblement et qui ne remon-
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Horlogeries de Flt&MIEltE QUA LITE, Etc. 

P. S.—Le sous- ign6 informe ses pratiques et le public pn ggnGral 
qu'il n'a plus rien a faire avec Pgtablissement <ie S'-Roch, ci-devant 
JDuquet & Dailaire, et q^e toute eommande doit 6tre a l'avenir 
laissge au magasin de la Haute-Ville. 

$«*• 
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tent pas en poi»te sont un signe de sante et de 
force. Des epaules de travers influent ordinaire-
ment aussi sur la delicatesse de la complexion ; 
mais on dirait qu'elles favorisent la finesse et 
Tactivite de Tesprit, 1'amour de Inexactitude et 
de l'ordre. 

— Une poitrine large et c#rree,. ni trop con-
vexe, ni trop concave, suppose toujours des 
epaules bien constitutes et fournifc les memes 
indices. 

— Une poitrine plate, et poilr ainsi dire 
creuse, denote la faiblesse du temperament. 

— Un ventre gros et pro^minent incline bien 
plus a la gensualite et a la paresse qu'un ventre 
plat et retreci. 

— On doit attendre plus d'6nergie et d'acti-
vite, plus de flexibilite d'esprit et de finesse, 
d'un temperament sec que d'un corps surcharge 
d'embonpoint. II se trouve cependant des 
gens d'une taille effilee qui sont excessivement 
lents et paresseux ; mais alors le caractere de 
leur indolance reparait dans le bas du visage. 
Les gens d'un merite superieure ont ordinaire-
ment les cuisses maigres. 

Les pieds plats s'asfcocient rarement avec le 
genie. 
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34, RUE GARNEAU, QUEBEC 
Etablissement de reliure le plus complet. I^es ouvrit-rs les 

plus babiles sont <mployes dans ses ateliers, et les machines, 
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Fleurs et Bouquets, agent pour !e Col. Rhodes. 
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Patronise par leurs Excellences le Oomte et la 
Comtesse de Duffer*11-

T MAMONY, 
Cordonnier et Marchand de Cliaussures, 

14, RUE ST JEAN, HAUTE-VILLE. 
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Toute eommande pour bottes, bottines, souliers, eta est executee 
sur garantie. Ouvrages toujours de premiere classe et de la plus 
haute elegance. 
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CHAPITEB DIX^HtnTI^MB. 

BESSEMBLXNCE ENTRE L'HOMME ET LES ANIMAUX. 

Quoiqu'il n'y ait aucune ressemblance propre-
ment dite entre l'homme et les animaux, selon 
lareraarqne d'Aristote, il peut arriver neanmoins 
que certains traits du visage humain nous 
rappelle*it Tidee de quelque animal. 

Porta a ete plus loin, puisqu' i ia trouve dans 
chaque figure huraaihe la figure d'un animal ou 
d'un oiseaUj et qu'il juge les tiommes par le 
naturel de l'animal dont ils simulent un peules 
traits. 

Le singe, le cheval et relephfinf sent les ani­
maux qui ressemblent le plus h liaspece humaine, 
par le contour de leur profil et de leur face. Les 
plus belles ressemblances sont celles du cheval, 
du lion, du chien, de Telerphaiit et de 1'aigle. 
Ceux qui ressemblent au singe sont habiles 
actifs, adroits, ruses, malins, avares et qudque-
fois mechants. La ressemblance du cheval donne 
le courage et la noblesse de.l'&me. Un front 
comme celui de I'elephant annonce la prudence 
et l'energie. Un homme qui par le nez et le front 
ressemblerait au profil du lion ne* serait certai-
nement pas un homme ordinaire (la face du lion 
porte l'empreinte j3e l'energie, du calme et de la 
force) ; mais il est bien rare que ce caractere 
puisse se trouver Qiiplein sur une face humaine* 

La ressemblance du chien annonce la fidelity 
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SOTHERION. 
Medaille. ~ — — 3)ipl6me. 

Le SOTHERION", est le remede le plus puissant etleplus efficace 
contre les maladies des voies respiratoires eonsider6es jusqu'k ce 
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Xa droiture et un grand appetit; celle du loup* 
gui en differe si peu, denote un hQmme violent, 
dur, lache, f6roce, passionne, traitre et sangui-
naire ; celle du renard indique la petitesse, la 
faiblesse, la ruse et la violence. La ligne qui 
partage le museau de l'hyene porte le caractere 
d'une durete inexorable. La resemblance du 
tigre annonce une ferocite gloutonne. Dans les 
yeux et le mufle du tigre, quelle expression de 
perfidie ! La ligne que forme la bouche du lynx 
et du tigre est Texpression de la cruaute. 

Le chat: hypocrisie, attention et friandise. 
Les chats sont dfes tigres en petit, apprivoises 
par une education doraestique. 

La ressemblajice de L'ours indique la fureur 
le pouvoir de dechirer, un homme misanthrope • 
celle du san<rlier ou du qochon annonce un 
naturel lourd, vorace et brutal. Le blaireau est 
ignoble, ra6fiant -et glouton. 

Le bceuf est patient, opini&tre, pesant, d'uu 
appetit grossier. La ligne que forme la bouche 
de la vache et du bceuf est 1'expression de l'in-
souoiance, de la stupidite et de i'entetement. Le 
cerf et la biche : timidite craintive,, agilit6, atten­
tion, douce et paisible innocence. 

La ressemblance de l'aigle annonce une force 
victorieuse ; son ceil etincelant a tout le feu de 
l'eclair. Le vautottr a plus de souplesse, et en 
m&me temps quelque chose de moins noble. Le 
hibou est plus faible, plus timide que le vautour. 
Le perroquet: affectation de force, aigreur et 
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babil, etc. Toutes ces sortes de ressemblances 
varient a 1'infmi, mais elles sont difficiles a 
trouver. 

CHAPITRE VINGTIEME. 

IL Y A DU VBAI ET DIT FAUX. 

Tous "les principes de la physiognomonie, 
ainsi que nous Tenons de les relater, d'apres 
Aristote, Albert le Grand, Porta et autres, 
mais principalement d'apres Lavater ont beau­
coup de vrai, mais d'un autre cote, il faut se 
defier de prendre le tout comme tel, car alors on 
s'exposerait plus d'une fois a tomber, dans 
Terreur. 

De tous les auteurs qui ont ecrit sur cette 
matiere, Lavater est celui qui a ecrit le plus, et 
qui du moins a mis quelquefois un grain de bon 
sens dans ses essais. II parle avec sagesse, dit 
Collin de- Plancy, lorsqu'il traite des mouve­
ments du corps et du visage, des gestes et des 
parties mobiles qui, expriment, sur la figure de 
l'homme, ce qu'il sent interieurement et au 
moment ou il le sent. Mais combien il extra-
vague aussi lorsqu'il velit decidement trouver 
du genie dans la main ! Iljuge aussi lesfemmes 
avec une injustice extreme. 

Tant que la physiognomonie apprendra k 
rhomme a connaitre la dignite de l'etre que 
Dieu lui a donne, cette science, quoique en 
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grande partie hasardeuse, meritera pourtant 
quelques eloges, puisqu'elle aura un but utile 
et louable. Mais lorsqu'elle dira, continue 
Plancy, qu'une personne constitute de tel sorte 
est vicieuse de sa nature; qu'il faut la fuir et 
s'en defier ; que, quoique cette personne pre­
sente un exterieur seduisant et un air plei»a de 
candeur, il faut toujours l'6viter, parce que son 
naturel est affreux, que son visage l'annonce et 
que le signe en est certain, immuable, alors la 
physiognomonie sera une science abominable 
qui etablit le latalisme. 

Ainsi il faut toujours. apporter beaucoup de 
discernement et de reserve chaque fois qu'il 
s'agit de poster un jugement sur le caractere 
d'un homme a l'aide seule de cette science. 

BEUXlME PAIfcTIE. 

Art de connaitre les hommes par leurs g63tes et 
leurs habitudes. 

Mimique, veut dire s'exprimer par le geste ; 
c'est l'art de connaitre les hommes par leurs 
gestes, leurs habitudes. C'est la partie la moins 
douteuse peut 6tre de la physiognomonie. La 
figure est souvent trompeuse, mais les gestes et 
les mouvements d'une personne qui ne se croit 
pas observee peuvent donner une idee plus ou 
moins parfaite de son caractere. 

Rien n'est plus significatif, dit Lavater, • que 
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les gestes qui accompagnent l'attitude et 1& de­
marche Naturel ou affecte, rapide* ou lent, pas-
sionne ou froid, uniforme ou varie, grave ou 
badin, aise ou force, degage ou roide, noble ou 
bas, tier ou humble, hardi ou timide, decent ou 
ridicule, agreable, gracieux, imposant, mena^ant, 
le geste est differencie de mille manieres. 

L'harmonie etonnante qui existe entre la de­
marche, la voix et le geste, se dement rarement. 
Mais pour demeler le fourbe, il faudrait le sur-
prendre au moment ou, se croyant s6ul, il est 
encore lui-meme et n'a pas eu le temps de faire 
prendre a son visage Fexpression qu'il sait lui 
donner. Decouvrir l'hypocrisie est chose la plus 
difficile et en meme temps la plus aisee : diffi­
cile tant que l'hypocrite se croit observe, facile 
des qu'il oublie qu'on l'observe. Cependant on 
croit tous les jours que la gravite et la timidite 
donnent a la physionomie la plus honnete un 
aper9u de malhonn6tet6. 

Souvent c'est parcequ'il est timide, et non 
point parce qu'il est faux, que eelui qui vous 
fait un recit ou une confidence n'ose vous regar­
der en face. 

N'attendez jamais une humeur douce et tran-
quille d'un homme qui s'agite sans cesse avec 
violence ; et en general ne craignez ni emporte-
ment ni exces de quelqu'un dont le maintien 
est toujours sage et pose. 

Avec une demarche alerte, on ne peut guere 
6tre lent et paresseux ; et celui qui se traine 
nonchalamment a pas comptSs n'annonce pas 
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cet esprit d'activite qui ne craint ni dangers ni 
obstacles pour arriver au but. 

Une bouche beante et fanee, une attitude 
insipide, les bras pendants et la main gauche 
tournee en dehors, sans qu'on en devine le motif, 
annoncent la stupidite naturelle, la nullit6, le 
vide, une curiosite hebetee. 

La demarche d'un sa^e est differente de celle 
d'un idiot, et un idiot est assisautrement qu'un 
homme sense. L'attitude du sage annonce la 
meditation, le recueillement ou le repos. L'im-
b6cile reste sur sa chaise sans savoir pourquoi; 
il semble fixer quelque chose, et son regard ne 
porte sur rien ; son assiette est isolee comme 
lui-m6me. 

La pretention suppose un fonds de sottise. 
Attendez-vous a rencontrer Tune et l'autre dans 
toute physionomie disproportion nee et grossiere 
qui affecte un air de solennite et d'autorite. 
Jamais l'homme sense ne se donnera des airs, ni 
nfe prendra l'attitude d'une tete eventee. Si son 
attention excitee Toblige a lever la tete, il ne 
croisera pourtant pas les bras sur le dos ; ce 
maintien suppose de l'affectation, surtout avec 
une physionomie qui n'a rien de desagreablfe, 
mais qui n'est pas celle d'un penseur. Un air 
d'incertitude dans l'ensemble, un visage qui, 
dans son immobilite, ne dit rien du tout, ne 
sont pas des signes de sagesse. 

Un homme qui, reduit a son neant, s'applau-
dit encore lui-m6me avec joie, qui rit comme un 
sot sans savoir pourquoi, ne parviendra jamais a 
former ou a suivre une idee raisonnable. 
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La crainte d'etre distrait se remarque dans la 
louche. Dans Inattention elle n'ose respirer. 

Un homme vide de sens qui veut se donner 
des airs met la main droite dans son sein et la 
gauche dans sa poche de sa culotte, avec un 
maintien affecte et theatrale. Une personne qui 
est toujours aux ecoutes ne promet rien de bien 
distingue. Quiconque gourit sans sujet avec une 
levre de travers, quiconque se tient souvent 
isole sans aucuiie direction, sans aucune ten­
dance determinee, quiconque salue le corps 
roide, n'inclinant que la tete en avant, est un 
fou. 

Si la demarche d'une femme est sinistre, non-
seulement desagr6able,mais gauche, impetueuse 
sans dignite, se precipitant en avant et de cote 
d'un air dedaigneux, soyez sur vos gardes. Ne 
vous laissez eblouir ni par le charme de la 
beaute, ni par les graces de son esprit, ni meme 
par l'attrait de la confiance qu'elle pourra vous 
temoigner ; sa bouche aura les memes caracteres 
de sa demarch e, et ses proeedes seront durs et faux 
comme sa bouche ; elle sera peu toucheedetout ce 
que vous ferez pour elle et se vengera de la 
moindre chose que vous aurez negligee. Compa-
rez sa demarche avec les lignes de son front et 
les plis qui se trouvent autour de sa bouche, 
VQUS serez etonne du merveilleux accord de tous 
ces signes caracterisiiques. 

Ayez le plus de reserve possible en presence 
de Thomme gras et d'un temp6rament de colere 
qui semble toujours m&cher, roule sans cesse les 
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yeux autour de soi, ne parle jamais de sens rassis, 
s'est donne cependant l'habitude d'une politesse 
affectee, mais traite tout avec une espece de 
desordre et d'improprete. De son nez rond, court, 
retrousse, dans sa bouche b§ante, dans les mou­
vements irreguliers de la levre inferieure, de 
son front saillant et plein d'excroissance, et sa 
demarche qui se fait entendre de loin, vous 
reconnaitrez l'expression du mepris et de la 
durete, des demi-talents* avec la pretention d'un 
talent accompli, de la mechancete sous une 
grande apparence de bonhomie. 

Fuyez 1'homme dont la voixg,tendue, toujours 
montee, toujours haute et sonore; ne cesse de 
decider; dont les yeux, tandis qu'il d6cide, 
s'agrandissent, sortant de leur orbitre, dont les 
sourcils se herissent, les veines se gonflent, la 
levre inferieure se poussent en avant, dont les 
mains se tournent en poings, mais qui se calme 
tout k coup, qui reprend le ton d'une politesse 
froide, qui fait entrer dans un calme apparent 
ses yeux et ses levres, s'il est interrompu par la 
presence imprevue d'un personnage important 
qui se trouve &tre votre ami. 

L'homme dont les traits et la couleur du 
visage changent subitement, qui cherche avec 
soin a cacher cette alteration soudaine, et semble 
reprendre aussitot un air calme ; celui qui pos­
sede l'art de tendre et de detendre les muscles 
de sa bouche, de la tenir pour ainsi dire, en 
bride, particulierement lorsque l'ceil observateur 
se dirige sur lu i ; cet homme a moins de probite 
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que de prudence ; il est plus courtisan que sage 
et modere. 

Rappelez-vous les gens qui glissent plutot 
qu'ils ne marchent, qui reculent en s'avanpant, 
qui disent des grossieretes d'une voix basse et 
d'un air timide, qui vous fixent hardiment des 
que vous ne les voyez plus et n'osent jamais 
vous regarder tranquillement en face, qui ne 
disent de bien de personne, sinon des me­
diants, qui trouvent des exceptions a tout et 
paraissent avoir toujours contre 1'assertion la 
plus simple une contradiction toute prete, fuyez 
1'atmosphere.ou ces gens respirent. Celui qui 
releve la t6te et la porte en arriere (que cette 
t6te soit grosse ou singulierement petite) ; celui 
qui se mire dans ses pieds mignons de maniere 
a les faire remarquer ;. celui qui, voulant mon-
trer de grands yeux encore plus grands qu'ils 
ne sont, les tourne expres de cote comme pour 
regarder. tout pardessus l'epaule; celui qui, 
apres avoir pr6te longtejcops un silence orgueil-
leux, vous fait ensuite une reponse courte, seche 
et tranchante, qu'il accompagne d'un froid iou^ 
rire- qui &\\ moment qu'il apercoit la r6plique 
sur vos levres, prend un air sourcilleux et mur-
injure tout bas d'un ton propre a vous ordonner 
le silence : cet homme a pour le moins trois 
quali ty haissables, avec tous les symptomes, 
l'ent&tement, 1'orgueuil, la durete; tres proba-
blement il y joint encore la faussete, lafourberie 
et l'avarice. Le corps penche en avant ^mnonce.* 
un homme prudent et laborieux, Le coi^s wt 
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Quebec. 

Vous trouverez aussi chez M. Langlois, des Valises,' Porteman-
taux, Straps, etc., a des prix defiant toute competition. 

Eappelez-vous qu'il est de votre interet de connaitre nos prix 
avant d'acheter ailleurs. 

T. DUCHAINE 
turi—An n 

Be toutes grandeore et de loutes varietes. 

ANCIENNE-LORETTE, COMTE DE QUEBEC 
—(--BUREAU ET MAGASINXX);— 

All IVo. 136, RUE ST. JOSEPH, ST. ROCH. 

L'assortiment est des plus complets et ses prix de vente en gros 
d^fient toute competition. Les marchands tant de la ville que de 
la campagne sont prigs de visiter son €tablissement. 

Aussi pour la vente en gros, un assortiment complet de 
CLAQUES ET PARDESSUS de toutes grandeurs. 

PRIX EXTREMEMENT RED UITS 
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arriere annonce un homme vain, mediocre et 
orgueilleux. 

Les borgnes, les boiteux et surtout les bdssus, 
dit Albert le G-rand, sont ruses, spirituels, un peu 
malirts et passablement mediants. 

L'homme sage ne rit aux eclats, que rarement 
et pen. II se contente ordinairement de sourire. 
Quelle difference entre le rire affectueux de 
l'humanite et le rire infernal qui se rejouit du 
mai d'autrui! II est des larmes qui p6netrent 
les cieux; il en est d'autres qui provoquent l'in-
dignation et le m§pris. 

Remarquez aussi la voix (comme les Italiens 
le font dans leurs passe*j5&rts et dans leurs signa-
lements); drstinguez si elle esFnaute" cac *~~^. 
forte ou faible, claire ou sO»rde, douce ou rude, 
juste ou fausse. Le son de la voix, son articula­
tion, sa faitjlesse et. son ftendue, ses inflexions 
dans le haut et dans le bas, 1̂  volubilite et l'em-
barras de lg- langue, tout cela est in liniment 
caract§ristique. 

Le cri -des animaux les plus courageux est 
simple, dit Aristote et ils la poussent sans effort 
marque. Celui des animaux timides est beaucoup 
plus peryant. Comparez a cet egard le lion, le 
bceuf, Te coq qui chante son triomphe, avec le 
cerf et le lievre; ceci peut s'appliquer aux 
hommes. La voix grosse et forte annonce un 
homme robuste ; la voix faible un homme timide. 
La voix claire «t sonnante denote quelquefois 
un menteur ; la voix habituellement tremblante 
indique souvent un naturel soupconneux. L'ef-
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1 I M P O S T A3TJGTJ tfc 

, uyuurolieS,'"" 
( A B G E N T E R I E S ) 

L U N E T T E R I E 
I N S T R U M E N T S D ' O P T I Q U E , Etc . 

feSSORTIMENT C O M P L E T T T DU KlEILLEUR GOUT 
BLOO-PAQUBT 

(En face du Pl-esbytere St-Koch) 

159, — rue Saint-Joseph, Quebec. —159 
MlnTm"-*"" '1 f ' H ' T — f H 

BIT 
165 et 167, rue Saiiit-Josepii 

I ises Secte, 
o 

fi®5* Assortiment ]p 
plus complet et le 
plus varie. 

s Grande variety manufactures 
et non manufacturees. 

TU 
O-

P O X J I 1 MA.ISCKV 
o 

i (lits; en fer, Paillasses a ressorts, 
Lits de riume et Matelas, etc. 

o-
H A B B E S F A I T E S eft CHAU$SUIIES 

A S S O R T I M E N T C O M P L E T 

TAPIS, PBELABT& TJIPISSSBIf ETC. 
• O : * 

m- Modistes et Tailleurs de premiere classe pour confection de 
vetements sur eommande, pour Dames et Messieurs Modes les 
plus nouvelles et tout ouvrage est garanti caMCUrs- «oaes les 
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fronte et rtnsoleat oat la, voix haute, La voix 
rude est.un signe de grossierete. La voix douce 
et pleine, agreable & Foreille, annonce un heu-
reux naturel. 

Un homme raisonnable se met tout autrement 
qu'un fat; une femme pieuse, autrement qif une 
coquette. La proprete, la negligence, la simpli-
cite et la magntftsance, le bon et le mauvais 
gout, la presomption et la decense, la modestie 
et la fausse honte ; voila autant de choses qu'on 
distingue a rhabillement seul. La couleur, la 
coupe, la &9611, l'assortiment d'un habit, tout 
cela est expressif encore et nous caracterise. Le 
sage est simple et uni dans son ext6rieur ; la 
simplicity fui est naturella On reconnait bientot 
un homme qui s'est pare dans rintention de 
plaire, celui qui ne cherche qu'a briller et celui 
qui se neglige, soit pour insulter a la decense, 
soit pour se singulariser. 

II y aurait aussi des remarques a faite sur le 
choix et 1'arrangjment des meubles, dit Lavater. 
Souvent- d'apres ces bagatelles on peut juger 
l'esprit, etfle caractemdu proprietaire ; niais on 
ne doit pas tout dir©. 



FONDEE EN 1853. 

Q) Hni M l ty 
1̂ X13 R^XHE-l2l>ITEXJIt, 

Impqrta teur de France, d'Angleterre, d'Alle-
magne, de Belgique et des Etats-Unis , 

1 . I l l RUE ST-JOSEPH, S U M , 
UNE VISITE EST SOIIICITEE. 

N & VfLLENEUVE 

EN GROS ET EN DETAIL -
i.«J **ir 

VIS-A-VIS L'EGLISE ST-ROCH, QUEBEC. 

Hue modiste est attachee HTltaMisineit . 
NOS PRIX SONT TRES MODERES 

UNE VISITE EST SOLLICITEE. 

t> UHET % 

IIORXOQER et BIJOUTIEK, 

NO. 191,-RUE ST-JOSEPH, ST-EOCH. 
A toujours en mains un assortiment 7nagnifique de tout 

ce qui concerne cette branche de commerce. 

HQRLOGES, IYIONTRES ET BIJOUX, (R&pares avec soin.) 
$P£CIAI.IT£ -Assortiment complet pour FEU D'ARTIFICEt 

U N E VISITE EST SOLLICIITEE_ 
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TKOISIEMC? P I R T l D t 

Art de juger les hommes par l'ecriture. 

Tous les mouvements de notre corps, dit La­
vater, reeoivent. leurs modifications du t6mpe-
ramefit et du caractere. Le mouvement du 
sage n'est pas celui de l'idiot, le port et la 
d-marche different sensiblement du colerique 
au flegmatique, du sanguin au melancolique. 

De tous les mouvements du corps, il n'en est 
point d'aussi varies que ceux de la main et des 
doigts, et de tous les mouvements de la main 
et des doigts, les plus diversifies sont ceux que 
nous faisons en ecrivant. 

Le moindre mot jet§ sur le papier, combien 
de points, combien d6 cpurbes ne renferme-t-il 
pas !...... II e£t evident encore, poursuit Lavater, 
que chaque tableau, qrte-^ek^wo f\gnr& rtei^ket?, 
et aux v^ux de Tobservateur et du connaisseur, 
chaque trait conservent et rappellentj'idee du 
peintre. 

Que cent peintres, que tous les ecoli$rs d'un 
mSnie maitte dessinent la meme figure, que 
toutes ces copies ressemblent a l'original de la 
maniere la plus frappante, elles n'en auront pas 
pas moins chacune un caractere particulier, une 
teinte et une touche qui les feront distinguer. 

Si Ton est oblig6 d'admettre une expression 
caractSristicfue pour les ouvrages de peinture, 
pourquoi voudrait-on qu'elle disparut entiere­
ment dans les dessiue et dang leg figures <JUQ 
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ONESIME GHALIFOUR, 
M a n u f a c t u r e r a la v a p e u r de ITOIifclMCES de 

t o u t e s d imens ions pou r les cordonniers 
et les fabr iques de c l iaussures , 

C O I N D E S R T J E S 

PR1NCE-ED0UAR.D et de LA CHAPELLE 
(Sur les bdrds de la Riviere St-Charles.) 

I<Olfl0 f(0tf $#S}&lJ 
TOURNEUR 

m 
$ 4, 111 ^vstvsi LiOTi l v 

BT-ROOH. 
Residence : No. 8 6 , ri^e Sainte-Helene. 

J83"Cet etablissfement est. monte de maniere k executer toutes 
sortes d'ouvrages comme tourneur sous le plus court delai et a des 
J*^^-i«^aiu)d£res, car ses-ta^is. sont mus par un pouvoir a vapeur. 

Une visite ist sojlicitee. 
IHHUH i « a • • > , • ^ T — - . i m ^ w x m i f i n • • • • 

a 
M r sra 

U JsJJ 

J 
IS ET TABIC DSISTES, 

No, ?56, Kue St-Joseph, St-Koch, Quebec. 

(Pipes, Tabacy 
&\aares, Cigarettes, 

Sacs a 2 abac, Hoi tes a Tabac, 
Et a n t e objets concemant la ligne, EN GEOS ET EN DETAIL.. 

AUSSI 

Une g r ande vari6te de Pipes d'Ecume de Mer. 
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iious t r agus stir le ^papier V Chacitii d<3 iiOtls $ 
son ^culture propre, individuelle et inimitable, 
ou qui du moins ne saurait 6tre contrefaite dtie 
tres diffidiiement et tres impar fai tement. Leg 
exceptions sont en tfop petit nombre pour 
detruire la regie.. Oette diversity incontestable 
des ecritures ne serait-olle point fondee sur la 
difference reelle du caractere moral ? 

On objectera que le m6me homme, qui pour-
tant n'a x[u'un seul et meme caractere, peut 
diversifies son ecriture. Mais cet homme, inalgr,e 
son egalii6 de caractere, agit ou du moins parait 
agir souvent de mille*manieres differentes. 

De meme qu'un esprit doui se livre quelque-
fois a des emportements, de m&me aussi la plus 
belle-main se permet dans roccaeion une ecriture 
negligee; mais alors encore celle-ci ̂  aura un 
caractere tout a fait different du griffonnage 
d'un homme qui ecrit toujours mai. 

On reconnaitra la bellfe main du premier jus-
que dans sa plus mauvaise ecriture, tandis que 
l'ecriture la plus soignee du second stftess'entira 
tditjours de son barbottilIagec 

Ceife diversite de Teco-iture d'une seule et 
meme personne ue fait que confirmer la these; 
il resulte de la que la disposition d'esprit ou 
nous nous trouvons influe $tvr notre ecriture. 

Avec la m£me encre, avec la meme plume et 
sur le m&me papier, l'homme fa9onnera tout 
autrement son 6criture "quand il traite une affaire 
d£sagreable, ou quand il s-entre tient cordiale-

liftent avec son ami. 



T 
LE MAGASIN DE THfe 

LE SEUL DE CE GEHBE & QUEBEC 

ETABLI DEPUIS 1878 
A cet etablissement le public trouvera toujours 

un assortiment de ^The des mieuk choisis 
et des plus varies. 

**•#*•••«•*%•**•*«•#•» 

a. i . wwsuif9 
2 6 8 , R U E S T - J O S E P H E T 

200$ K I I B E T FAUBG3JK& ST-JEABT, 

J. A. BELANGER, 
Manufacturer a vapeur 

B'©BfB16ES EH MIRBBE ET 'GBAHIT. 

MONUMENTS, IPITAPHES, Etc., 
DE T'03'TE GRANDEUR, A PES PRIX MOPgRES. 

50 et 52, rue DesFosses et 272, rue Sa'nt—Joseph, Saint-Rocb. 

JOS. GAUTHIER & FRERE 
PElNTRE8-i)ECOIlATEUR8 

ImportateursdeTapisseries Anglaises et Americaines 
Dans les patrons les plus nouveaux et les pins riches. 

S009 rue St'Joseph, et 312, rue St«Fran$ois 
(Pr£s de la Congregation de St-Roch,.) 

Tous les ordres qu'on voudra bien leur confier seront ex£cut£{| 
dans le meilleur style et avec promptitude. 



Chaque nation, chaque pays, chaque ville a 
son Ecriture partieuliere,. tout comme ils ont une 
physionomie et une forme qui leur sont propres. 
Tous ceux qui ont un commerce de lettres un 
un peu etendu pourront verifier la justesse de 
cette remarque. L'observateur intelligent ira 
plus loin, et il jugera deja du caractere de son 
correspondant sur la seule adresse (f enteritis 
Vecriture de Vactresses car le style fournit deslndices 
plus positifs encore), k peu pres comme le titre 
d'un livre nous fait connaitre souvent- la tour-
nure d'esprit de 1'auteur. 

Une belle ecriture suppose necessairement. 
une certaine justesse d'esprit, et en particulier 
l'araour de l'ordre. 

Pour earire avec une balle main, il faut avoir 
dn moins une veine d'energie d'indusjtrie, de 
precision et de gout, chaque effet supposantune 
cause qui lui est analogue. Mais ces gens dont 
l'ecriture est si belle et si elegante, la pein-
draient peut-etre enc0Sf& mieux, si leur esprit 
etait 4^1us cultive et plus orne. 

On distingue dans l'ecriture la substance et 
le corps des lettres, leur forme et leur arrondis-
sement, leur hauteur et leur longueur, leur posi­
tion, leur liaison, l'intervalle qui les separe, l'in-
tervalle qui est tssitre les lignes, la nettete de 
l'ecriture, sa iegerete ou sa pesanteur. Si tout 
cela se trouve dans une parfaite harmonie, il 
n'est nullement difficile de decouvrir quelque 
chose d'assez precis dans le caractere fondame^ 
tal de l'ecrivaifcf 
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uuxaaJ* 

• E ^1 

21 C*K 

DUBEAU & CIE 

EPICIERS ET MARCHANDS DE VIN 
Asso r t imen t genera l en E P I U E K I E S , 

PROVISIONS, etc., etc. 

, Si© <ie la CftirftM®. 
-•••.•••••• - I ' T i f l T ^ y f f - t i t ™ * — * — — * M < M " • * * • i m a m — a — — a — — — 

» 

IMPORTATEURS ET MARCHANDS DE 

Vins, Liqueurs, Epiceries, Etc., Etc., 
EH GEOS E T EN ©ETAIX, 

<l®9 ® 1 1 DDB M © ® i l ® M l 9 
(En face de la rue des Fos9&s.) 

ST. KOCH, QUEBEC. 
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—Une ecriture &e travers annonce un esprit 
faux, dissimule, inegal. II y a la plupart du 
temps une analogie admirable entre le langage, 
la demarche et l'ecriture. 

—pes lettres inegales, mai jointes, mai sepa-
rees, mai alignees et jet6es en quelque sorte sepa-
rement sur le papier, denotent un naturel flegma-
tique, lent, peu ami de l'ordre et de la propret6. 

—Une ecriture plus liee, plus suivie, pli\s 6ner-
gique et plus ferme accuse plus de vie, plus de 
chaleur, plus de gout, il y a des ecritures qui 
signalent la lenteur d'un homme lourd et d'un 
esprit pesant. 

—Une ecriture bien formee, bien arrondie, pro-
njet de l'ordre, de la precision et du gout. 

—Une ecriture extraordinairement soignee 
annonce plus de precision et de fermete, mais 
peut-6tre moins d'esprit. 

—Une ecriture lache dans quelques-unes de 
ses parties, serree dans quelques autres, puis 
longue, puis etroite, puis soignee, puis negligee, 
laisse entre voir un caractere leger, incertain et 
fiottant. 

—Une ecriture lanc6e, des lettres jetees pour 
ainsi dire d'un seul trait, et qui denotent la 
vivacite de l'ecrivain, designent un esprit ardent, 
du feu et des caprices. 

—Une ecriture un peu penchee sur la droite 
et bien coulante annonce de l'activite et de la 
penetration. 

—Une ecriture -bien liee, coulante et presque 
perpendiculaire, promet de la finesse et du gout* 
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EZtfCffeNTEUR E T 

DE NOUVE 
M A G A S I N E T S A L J J E D' E N O A N 

No. 89, Coil ties mes k Roi et oie la 

J. B. JACQUES re9oit toutes sortes de marchandises, 
meubles de menage, etc., etc., pourvendre 4 l'encan, aussi 
se charge de faire des ventes par encan a domicile, tient 
un assortiment considerable de marchandises de fantaisie, 
argenterie, cout.ellerie en argent plaqu*e, bouteilles a 
toilette, vases en verre argente et dore, porcelaine, mon-
tres, chaines, joncs, bagu#e, poupees en cire, en bois et ea 
pierre, le plus grand assortiment de jouets les plus nou-
yeaux qui puissent se trouver a Quebec, accordeons et 
concertinas de toute valeur, vaisselle, ferblanterie, mar­
chandises seches, Draps, Tweeds, Moscous, Cotonnades, 
Chemises, Couvertes, serviettes, mouchoirs, collets, bre-
tQlles, et une immense (juantite d'autres effete. 

I^'on ^»»vera au magasin de J. B. Jacques, tout c6 qu'il 
faut pour presents de noces, etrennes du Jour de l'An et 
effet de choix pour les bazars, a des piix tellement reduits, 
qui defient toute competition. 

Tous les samedis et veilles de fetes d io heures 
du matin et ct 7 heures du soir. 

Les Dames sont respectueusement pries de faire une 
visite au magasin de J . B. Jacques afin de voir le grand 
assortiment de nouveaux jouets et articles de fantaisie. 

No. 89, coin des rues du Roi et de la Couronne 
S T - R O C H , Q U E B E C . 
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—TTne §criture originate et hasardee d'une 
certaine fa^on^ sans m6thode, mais belle et 
agreable, porte Tempreinte du genie, etc, 

II est inutile d'observer combien, avec quel-' 
ques remarques judicieuses, ce systeme est plein 
de temerites et d'exagerations* 

q U A V t t l E S t E P A R f f l F * 

La destined : Ce qu'il faut en croire. 

Horoscopes tout fails, ou moyen de connaitre sa 
destin6e par les constellations de la naissance. 
Nous empruntons ces plaisanteries—qui ont ete si 
serieuses pour nos peres, et que l'Eglise a toujours 
combattues—aux divers livres sur la matiere, 
traitee par Jacques de Hstgen, et par cent autres, 
du ton le plus grave. Les auteurs qui ont 6crit 
sur les horoscopes ont etabli plusieurs systemes 
semblablcs a celui-ci pour ia forme et tout diffe­
rents pour les presages, Les personnes qui se 
trouvent ici nees avec le plus heureux naturel 
seront ailleurs des &tres abominables. Les astro-
logues ont fond§ leurs oracles sur le caprice de 
leur imagination, et chacun d'eux nous a donne 
les passions qui se sont rencontrees sous sa 
plume au moment ou il ecrivait. Qui croira aux 
presages de sa constellation, devra croire aussi 
a tous les pronostics de l'almanach journalier, et 
avec plus de raison encore, puisque les astres 
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FRS. BERROU 
MANUTACTURIHR DI? 

BOTTES CANADIENNES 
LE SEUL ETABLISSEMENT DE CE EENRE A QUEBEC 

Chanssures Anglaises et Fancaises 
S I s r c l i a a d fie eiaas* DE TOUTES SORTES 

EN GKOS'ET BN DETAIL, 

\Tfto 997Jr OU MSJ33 BT. VAIJTKR, 
1 MM2&M& 

lrm 
Toute eommande est rcroplie avec la plus grande attention. 

5||TELi_ER|gRTISTI_Q.UEl1 i 
ARTISTE 

€> * ^ t > 

Tableaux, Portraits au crayon et a l'huile, Fres-
ques, Decors, Fantaisies Artistiques, Decoration 
de Statues, Dorure niate et brunie sur bois et sur 
verre, reparations de Tableaux et imitations de 
bois et de marbre. 

245 , r u e St-Valier, St-Rocfc, -Quebec. 
Vis-a-vig la rue de> la Couronne. 

NJ 
m a 

0 »j 

TANNEUR^CORROYEUR BT FABRIC ANT D2 
C U I R Y E B N 1 S , (une specialita). 

i l l ! D'AFFAIRES: Nos. 312 & 3H, 

RUE ST-YALIEH, St-Bocli. 

La Tannerie, an printemps 1886, comprendra tout le carre 
embrassant les rues Colomb, Alexandre, Arago et Voltigeurs. 
(En voie de construction.) 
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ont sur la temperature uiie influence qu'ils n'ont 
pas tant sur nous. Enfin, si la divination qu'on 
va lire etait fondee, il n'y aurait dans les hom­
mes et dans les femmes qtie douze sortes de 
naturels, des lors que tous ceux qui naissent 
sous le meme signe ont les memes passions,, et 
doivent subir les memes accidents; et tout le 
monde sait si dans les millions de mortels qui 
habitent la.surface du globe, il s'en trouvent 
deux dont les destinees et les caracteres se res-
semblent. 

La Balance.—(C'est la balance deTh6mis qu'on 
a mise au nombre des constellations. Elle donne 
les proces). La balance domine dans le ciel depuis 
le 22 septembre jusquau 21 octobre.—Les hom­
mes qui naissent dans cet espace de temps nais­
sent sous le signe de la Balance. Ils sont ordi-
nairement querelleurs. Ils aiment les plaisirs, 
reussissent dans le commerce, principalement 
sur les mers, et feront de grands voyages. Ils 
ont en partage- la beauie, des manieres aisees, 
des talents pour la parole; cependant il man-
quent a leurs promesses et ont plus de bonheur 
que de soin. Ils auront de grands heritages. Ils 
seront veufs de leur premiere femme et n'auront 
pas beaucoup d'enfants. Qu'ils se defient des 
incendies et de l'eau chaude.—La femme qui nait 
sous cette constellation sera aimable, gaie, 
agreable, enjoue, assez heureuse. Elle aimera 
les fleurs; elle aura de bonnes manieres ; la 
douce persuasion coulera de ses levres. Elle sera 
cependant susceptible et querelleuse. EHe se 
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IICIIE & OEBOIYILLE 
TAILLEUR3 E T CHEMISIERS 

ffae £t-Valiei<, gt-f{odl|. 
R p m M a c i 

PRIX MODERES. VISITE SOLLICITEE. 

Fe PLAHTE &_ FIL 
MEUBLIERS-EBENISTES 

No. 1, Escalier de la Cote d'Abraham 
Toutes commandes pour meubles de menage, de bureaux, etc., 

sont executces dans les derni^rs goftts, avec une solidite et une 
elegance parfaiie. Tout ouvrage est garanti. 

On trouvera toujours des Matelas, Taies-d'oreillers, etc.,en 
vente a cette etablissement. 

U N E V I S I T E E S T S O L L I C I T E E 
B.I».*lWf'>'-

X - J A 

MANUFACTURE DE CHEMISES DE 

06. 110 a 120, Sue paint-Saul 
B A S S E ' Y I L L E . 

A. GINGRAS * Oie., 
Proprietaires, 

A. S. BEAUOHBMIN, 
G^rant, 
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mariera a dix-sept ou a vingt-trois ans. Qu'elle 
se defie du feu et de l'eau chaude. 

Le Scorpion.—(C'est Orion, que Diane changea 
en cet anima|, ei? qu'on a mis au nombre des 
constellations. II donne la malice et la fourbe-
rie.) Le Scorpion domine dans le ciel du 22 oc-
tobre au 21 novrembre:—Ceux qui naisseut sous 
cette constellation seront hardis, effrontes* flat-
teurs, fourbes et cachant la mechancete sous xme 
aimable apparence. On les en tend ra dire une 
chose, tandis qu'ils en penseront une autre. Ils 
seront g§neralement secrets et di§simules. Leur 
naturel emporte les rendra inconstants. Ils juge-< 
ront mai des autoes, conserveront rancune, par-
leront beaucoup et auront des acces de melancolie., 
Ils n'aimeront a rire qu'aux depens d'autrui, 
auront quelques amis et Tem^orteront sur leurs 
enjiemis. Ils seront sujet&aux coliques et peuvent 
s'attendre a de grands heritages.—La' femme 
qui nait sous cette constellation sera adroite et 
trompeuse. Elle se conduira moins bien avec 
son premier mari qu'ave'cson second. Elle aura 
les paroles plus douces que le coeur. Elle sem 
enjouee, gaie, aimant a rire, mais- aussi aux 
d6pens des autres. Elle fera des inconsequences, 
parlera beaucoup, pensera mai de tout le monde. 
Elle deviendra melancolique avec l'age. Elle 
aura un cautere aux epaules a la suite d?une 
maladie d'humeurs. 

Le Sagitaire.—(C'est Chiron le Centaure, qui 
apprit a Achille a tirer de l'arc, et qui fut mis 
au aombre des constellations. II donne l 'anuur 
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PHARMftCIEn-CHimiSTE 

k Marie Montcalm < 
RUE SAINT - JEAN. 

FOXTTEJENIS] ̂  

$ 

In 
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Importatetirs.de Ferronnories 

Nos. 155 et 157, Rue Saint-Jean 
(COIN DU MARCHE MONTCALM) 

QU EB EC. 

Fer en Barre, Fer Blanc, Tdle Galvanisee, Tdk* Noir, Plomb en 
feuyies, Plomb en tuyaux. Clous coupes, Ressorts et Essieux de 
Voitures, Pelles et Baches, Vitres, Mastic, Huile, Peiuture, Cordage, 
Etc., Etc., Etc. 

Ferblantiers, Plombiers et Gaziers 

163-Rue et Faubourg St. Jean-163 
• ' ^ ' I I S . M I M # ^ » , , M V 

Toute couverture cie maison et d'gdifices publics est ex6cut6e 
en t61e galvanis^e, en fer blanc, en t61e noir et ciment, ouvrage de 
premiere classe. Fourrtatees a air chaud et a Peau chaude. 

"Jous les ordres sont remplis avec la plus gr&ago ponct*alite\ 

http://Importatetirs.de
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de la chasgg et des Voyages) Le Sagitaire domain 
dans le cieldn 22 novembre au 21 decembre.-~* 
L'homme qui nait sous cette constellation aimera 
les voyages et s'enrichu'a sur les mers. II sera 
d'un temperament robuste, aura de l'agilite et 
se montreta d'un esprit attentif. II se fera des 
amis dont il depensera 1'argent. II aura un gout 
determine pour 1'equitation, la chasse, les courses, 
les jeux de force et d'adresse, et les combats. II 
sera juste,* secret, fidele, laborieux, sociable, et 
aura autant d'amour-propre quo d'esprit.—La 
femme qui nait "sous cette constellation sera d'un 
esprit inquiet et remuant; elle aimera le tra­
vail. Son ame s'ouvrira aisement a la pitie ; elle 
aura du gout pour les voyages et ne pourr& res­
ter longtemps dans le meme pays. Elle sera 
presomptueuse et douee de quelques qua l i ty 
tant de Tesprit que du cceur. Elle se mariera a 
dix-neuf ou a vingt-quatre ans. Elle sera bonne 
mere. 

Le Capricorne.—(C'est la che.vre Amalthee q u i 
allaita Jupiter, et qui fut mise au nombre des 
constellations, Elle donne l'etourderie.) Le Capri-
corne domine dans le ciel du 22 decembre au 21 
Janvier.—Celui qui nait sous cette constellation 
sera d'un naturel irascible, leger, -soupconneux, 
amis des proces et des querelles ; il aimera le tra­
vail, mais il hantera de mauvaises societes. Ses 
exces le rendront malade. Rien n'est plus incons­
tant quQ cet homme, s'il est ne dans la uni t . . H 
seraenjoue, actif et fera quelque fois dubien. Sou 
etoile le rendra heureux sur mer. II parlera 
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JOSEPH DONATI 
HORLOGER-BIJOUTIER 

158 M E et FAUBOURG ST-JEAN, 158 
La soci&£ B^dard & Donati pour le magasin du Palais, 

ayant 6t6 dissoute et une grande partie du stock ayant 
€t6 transport^ k son premier magasin, le tout sera vendu, 
vu Fencombrement, h une reduction de 25 par cent 
d'ici aux Fetes de Noel et du Jour de TAn. 

Une visite est sollicitee dans l'interet de l'acheteur. 

MONTRES, HORLOGBS et BIJOUTERIES, 
reparees avec une a t t en t ion par t icu l ie re . Prix 
t r es mod6res . 

PIPES EN BOIS VENDUES A GtiANDE REDUCTION 

LAND 
Sarchand de Houveauted, 

Ko. 166, f(ue $kir|t-Jeki}. 
On trouvera dans ce magasin un assortiment complet 

et des plus varies en fait de marchandises pour chacune 
des quatre saisons. 

f s Etoffes h Robes, Gants en kid et 
ne belle vari&6 d'a 

Ji la toilette des Dames. 
A I I 1 une belte vari&6 d'articles pour 

Le public est invito k visiter ce magasin, speciale-
ment les Dames, car les prix de ventes sont les plus 
moddrds de la cit^ de Quebec. 
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mod6r§ment, aura la t6te petite et les -yeux 
enfonces. II deviendra riche et avare dans les der-
nisres annees de sa yie. Les bains, dans ses ma­
ladies, pourront lui rendre'Ja sante.—La femme 
qui nait sous cette constellation sera vive, gaie, 
et cependant tellement timide dans ses jeunes 
ann6es, qu'un rien pourra la faire rougir. Mais 
son caractere deviendra plus feiyne etplus hardi 
dans l'age plus avance. Elle se montrera toujours 
bonne, avec un peu de jalousie. Elle parlera 
sagement, evitera les inconv6nients, sera bonne 
fille et bonne mere ; elle aimera a voyager, et 
sera d'une beaute moyenne. 

Le Verseau.—(C'est G-anymede, fils de Tros, que 
Jupiter ejileva pour verser le nectar aux dieux, 
et qu'on a mis au nombre des constellations. 
II donne la gaiete.) Le Verseau domine dans le 
ciel du 22 Janvier au 21 fevrier.—L'homme qui 
nait sous cette constellation sera aimable, spiri-
tuel, ami de la joie, curieux, sujet a la fieVre, 
facilg aux projets, pauvre dans la premiere pare­
tic de sa vie, riche ensuite, mais modere'ment. 
II sera bavard et leger, quoique discret. ^ II fera 
des maladies* courra des dangers. II aimera la 
gloire, vivra longtemps, et aura peu d'enfants.— 
La femme qui nait sous' cette constellation sera 
constante, ganereuse, sincere et liberale. Elle 
aura des chagrins, sera .en butte aux adversites, 
et fera de longs voyages. Elle sera sage et en-
jouee. 

Les poissons.—(Les dauphins qui amenerent 
Amphitrite a Neptune furent jnis au nombre 
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BlflB 
IMPORTATEURS DE 

I 1 i ? et de Fantaisie 
172, RUE ST-JEAN 

Marchiiudises de premiere classe a bas prix 
tea 

FONDE EN 1872. 

L * 
TAILLEUR, 

NO. 181, I\UE ET FAUBOURG ST-JE>N 
QUEBEC. 

T. G. WILSON, 
Horlogcr et Bijoutier 

210, RUE ET FAUBOURG ST-JEAN 
A const am m^nt en mains ua assortiment de premier choix et ties 

vane de M O N T R E S , H O R L O G E S , P E N D U L E S , 
B I J O U T E R I E S , L U N E T T E S , P I N C E - N E Z et autre* 
articles d'optique. 

- A U S S I -
L I B R A I R I E , papeterie, articles de fantaisie, musique a bon 

marche, accordeons, etc. 
JOUETS de toutes sQrted-ainsi que JEUX ties-amusarrts pour le^ 

enfants et les families. A tris bas prix, Une visite est sollicitec 
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des constellations. Bg &>nnent la douceur.) Lea 
poissons dominen irdans le ciel du 22 f&vrier au 
22 mars.—Celui qui nait sous cette constellation 
sera officieux, gai, aimant a jouer, d'un bon 
naturel, heureux hors de sa maison. II ne sera 
pas riche dans sa jeunesse. Devenu plus aise, il 
prendra peu de soin de sa fortune, et ne profitera 
pas des le9on& de l'exp6rience. Des paroles in-
discretes lui attireront quelques desagr6ment. 
II sera presomptueux.—La femme qui nait sous 
cette constellation sera belle. Elle eprouvera 
des ennuis et des peines dans sa jeunesse. Elle 
aimera a faire du bien. Elle sera sensee, discrete, 
econome, m6diocrement sensible, et fuira le 
monde, sa sant6 faible jusqu'a vingt-huit ans, 
deviendra alors plus robuste. Elle aura cepen­
dant de temps en temps des coliques. 

Le Belier.—(C'est le belier qui portait la toison 
d'or et qui fut mis au nombre des constellations. 
II donne les emportements.) Le belier domine 
dans le ciel du 23 mars au 21 avril.—Ceux qui 
naissent sous cette constellation sont irascibles, 
prompts, vifs, eloquents, studieux, violonts, 
menteurs, enclins a 1'inconstance. Ils tiennent 
rarement leur parole et oublient leurs promesses. 
Ils courront des dangers avec les chevaux. Ils 
aimoront la p£che et la chasse.— La femme qui 
nait sous cette constellation sera jolie, vive et 
curieuse. Elle aimera les nouvelles, aura un 
grand penchant pour le mensonge, et ne sera pas 
ennemie de la bonne chdre. Elle aura des coleres, 

sera m&lisante dans sa vieilleese et jugera s&v£r«-
5 
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LEOH v TI 
Montres, Horlops, Bijouteries, Lunettes, Etc., Etc. 

m^^^^0t-^^^-^^0-^ 

8> 

>«v?J 

* = » J & l l f l 
BBJOUTIER HORLOCER 

Reparera les Montres, Hor-
loges, e tc , sous le plus court 
delai. 

Se charge de la reparation et 
de la fabrication des bijoux de 
toutes sortes, tels que : Chaines, 
Bagues, Jones, Epinglettes, Pen-

general. '-* Monogramme de tout genre 

173 et 176, Rue et Faubourg St-Jean 

T. D- DOHOHUE 
MAGASIN DE NOUVEAUTES ET DE MODES 

]SJ"o. 183, ffae et ifottfeotrfg ^t-Jeaij 
Cet etablissement, qui fut fonde en 1842 panMUe Helene Donohue, 

a toujours conserve une haute reputation dans la societe fashionable 
de Quebec, particulierement comme magasin de fantaisie et de 
modes les plus nouvelles et du meilieur gout Cette maison d'affaires 
n'a jamais eu d'interruption depmis sa fondation. C'est la la meil­
leure recommandalion qui puisse £tre offerte au public. 

ISiP3 Uue visite est respectueusement sollicitee 

PERBLANTIER, PLOMBIER ET GAZIER 
FABRICANT DE 

FOURNAISESAAIRCHAUD 
ETA 

L'EAU CHAUDE 
191, ffre ^kint-Jekn*Ou6fee<5, f. Q. 
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ihent les femmes* Elle se mariera de bonne 
heure et aura beaucoup d*enfants. 

Le Taureau.—(C'est le taureau dont Jupiter 
prit la forme pour enlever Europe,. 4t qui fs& 
mis au nombre des constellations. II donne la 
hardiesse et la force), Le Taureau domine dafts 
le ciel d&> 22 avril au 21 mai.—L'homme <jui 
nait sous cette constellation est audacietlx, il 
aura des enneanis qu'il saura mettre hors d'etat 
de lui nuire. Le bonheur ne lui sera pas 6tran-* 
ger. II voyagera dans des pays lointains. Sa 
vie seralongue et peu sivjette aux maladies.—La 
femme qui nait sous cette constellation est dou6e 
de force et d'energie. Elle aura d% courage, 
mais elle sera violente et emportee. Keanmoins 
elle saitra se plier a son devoir et obeir & son 
mari. On troiivera dans cette femme un fonds 
de raison et de bon sens. Elle parlera pourtant 
un peu trop. Elle sera plusieurs fois v^uve et 
aura quelques enfants, k qui elle laissera des 
richesses. 

Les Genieaute.—(Les 0-emeaux sont Castor et 
Pollux qu'on a mis aunomfcre des constellations, 
lis donnent l'amitie). Les Ghhneaux dominent 
dans le ciel du §2 mai au 2*7 juiii.—Celui qui 
nait sous cette constellation aura un bon cceuiy 
une belle figure, de Tesprit et de la prudence et 
de la generosity. 11 sera pr6somptueux, aimera 
les voyages, et ne cherchera pas beaucoup k 
augmenter sa fortune, cependant il ne s'appau-
vrirar point. II sera ruse, gai, enjou6, il aura des 
dispositions pour les arts.—La femme qui nait 
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IGUE Bt CIE 
MARCHANDS DE 

MARCHANDI& s i i ii i: s 
ET DE FANTAISIE 

V E N D U E S AU P L U S BAS P R I X 
• PJo. 1 9 4 

ftl/sj ^¥ iWSoUf^ ST-js^X 
COVE VISITE EST SOILICITEE 

ARCHITECTE ET INGENiEUR CIVIL 

Auteur des plans qui ont obtenus le second prix au concours 
ouvert par4e gouvernement d'Ontario, le 15 octobre 1880, (sous la 
signature: WATERLO). Etc., Etc. 

B U R E A U E T A T E L I E R : 
SFo. 2 0 J 9 H iae ei* Fa i iho?n*g S t - J e a n . 

JL// 
CHAECUTIERS 

217, Rue et Faubourg St. Jean 

• Les families trouveront \ cet ^tablissement 

JAMBONS FtfMES, S A U O I S S E S , SAUOIS-
SONS, TETES FROMAG-EES, LARD 

SALE, SAINDOUX, ETC. 
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sous cette constellation est aimante et belle. 
Elle aura le cceur doux et simple. Ellen6gli-
gera peut-etre un peu trop ses affaires. Les 
beaux arts princip^lement le dessin et la musique 
auront beaucoup de charmes pour elle. 

L'Ecrevisses*-—{C'est le cancer ou l'6crevisse qui 
piqua HercuTe tandis qu'il tuait Thydre du 
marais de Lerne, et qui fut mise au nombre des 
constellations. Elle donne les desagrements.) 
L'Ecrevisse domine dans le ciel du 22 iuin au 
21 juillet.—Les hommes qui naissent sous cette 
constella+ion sont sensuels. Ils auront des proces 
et des querelles dont ils sortiront a leur avan-
tage ; ils eprouveront de grands perils sflhr mer. 
Cet horoscope donne ordinairement un penchant 
a la gourmandise ; quelque fois aussi de la pru­
dence, de l'esprit, une certaine dose de modestie. 
—La femme qui nait sous cette constellation est 
assez belle, active, em portee, mais facile a apaiser. 
Elle ne deviendra jamais tres grasse ; elle aimera 
a rendre sendee, sera timide et un peu trom-
peuse. 

Le Lion.—(C'estle liop. de la foret de Nemee, 
qu'Hercule parvint a etouffer, et qui fut mis au, 
nombre des constellations. II donne le £ourage;p 
Le Lion domine dans le ciel du 22 juillet au 21 
aout.—Celui qui nait^ous cette constellation est 
brave, hardi, magnanime, fier, eloquent et 
orgueilleux. II aime la xaillerie. II sera souvent 
entoure de dangers,; ses enfants feront sa conso­
lation et son bonheur. II s'abandonnera a sa 
polere et s'en repentira ramjouri^ Î es honneure 
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DOREUR ET FABR1CANT DE MOULURES, 

No. 177, RUE fi FAUBOURG ST-JEAN 
Le meilleur choix de : Gravures sur acier, Peintures a l'liuile, 

d'un merite reel; Chromos-olcographies, tr6s beaux sujets nou-
veaux, historiques et paysages, richements encadres. 

G L A C E S de toutes grandeurs, glaces de Venise, avec 
pluches. 

A r t i c l e s p o u r A r t i s t e s : Toiles, Couleur?, Brasses, etc. 
LE TOUT A DES PRIX TRES MOD£R£S. 

HDIBDIDIEM Vi iva IF*™™ 
IMPOKTATEUR DE 

Faience, Porcelaine. Yerreries, 
Argenteries, Lampes, Huile Astral, 

Poele a Vhuile de charbon 
—AUSSI— 

Ouvrages en Cire, tels que Couronne, Croix, 
ETC., ETC. 

216, RUE ET FAUBOURG ST-JEAJV, QUEBEC. 

(Ancien poste de M. A. Roberge) 

IMPORTATEURS DE 

F|M 
A UX PRIX LES PL US RED UITS 

218, RUB ET EAUBOURG 1ST, JEAN, QUEBEC 



et les dignit6s viendront le trouver ; mats aupa-
ravant il les aura chercher longtemps. II aura 
de gros mollets.—La femme qui nait sous cette 
constellation sera vive, colere et hardie. Elle 
parlera beaucoup, et ses paroles seront souvent 
.ameres. Au reste, elde sera belle ; elle aura la 
t£te grosse. Qu'elle se tienne- en garde contre 
l'eau bouillante et le feu. Elle sera sujette aux 
coliques d'estomac. Elle aura peu d'enfants. 

La Vierge.—:(C'est Astree qu^on a mise au no m-
bre des constellations. Elle donne la pudeur.) 
La Vierge domine dans le ciel du 22 aout au 
21 septembre.— L'homme qui nait sous cette 
constellation est bien fait, sincere, genereux, 
spirituel, aimant les honneurs. II sera pos6. II 
ne saura garder le secret des Itutres ni le sien. 
II aura de l'orgueil, seia decent dans son main-
tien, datis son langage, et fera du bien a ses 
amis. II sera compatissant aux maux des autres. 
II aimera laproprete et la toilette.—La femme 
qui nait sous cette constellation sera chaste^ 
honn^te, timide, prevoyante et spfrituelle. Elle 
aimera a faire et a dire du bien. Elle rendra 
service toutes les fois qu'elle le pourra; mais 
elle sera un peu irascible. Cependant sa colere 
ne sera ni da!ngereuse ni de longue duree 

On peut esperer que le lecteur ne s'arr£tera a 
aette ridicule prescience, que pour se divertir 
un instant. 
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MAGASIN POPULAIRE! 
^ o Tr 

De toute variety et flams tons les pr i \ , 
pour Dames, Messieurs et Euiauts 

GRAND DEBIT et PETIT PROFIT! 
Tel est le secret de la popularite du magasin de 

Fabricant et Marehand de Chaussures 
en Gros et en Detail 

IJes D a m C S trouveront h ce magasin les chaussures les plus 
fines et les .plus elegantes pour les grandes toilettes, a. l'occasion de 
brillantes soirees : Noces,Bals, etc., de meme que les M e s s i e u r s . 

Tout ouvrage sur eommande est garanti, les prix tr6s mod6ris et 
defiant toute competition. 

T^e P u b l i c en general trouvera toujours a ce M A G A SIM" 
P O P U I i A I J R E (tes cliaussures de. toutes sortes et pour toutes 
les saisons.. 

ASSORTIMENT LB PLUS COMPLET ET LE 
MEILLEUR MARCH!! A QUEBEC 

-o A U S S I O" 
CLAQUES AMEBIC AIRES, simples # et doubles, 

pour hommes, femmes et enfants, aux taux les plus reduifs. 
PARDESStS AXA PBIWCESSE, boutonnes et k 

l^preuve do l'eau. Ces pardessus, pour les Dames, sont trSs 
Elegants. 

UNE VISITE EST RESPECTUEUSEMENT SOLLICITEE 
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Ttecueil d e r e c e t t e s d e l a N a t u r e , d e l a Medeoin^ , 
de P I n d u s t r i e , d e s M e t i e r s , <$e r'AJflttoul-

t/ure, e t d ' u n -Bouquet de Per ishes . 

CHAPTTRE PREMIER. 

SECRETS P0I7R s'EMBELLIR, SE RAJEUKIR^T #E 
GUERIR SOI-MEME. 

Afin cl'ajouter un nouvel interet a cet ouvrage, 
nous avons fait un choix de quelques-uns des 
merveilleux secrets de la nature, de la medecine, 
de l'industrie, des s&ences et des arts, que nous 
avons recueillis dans differents auteurs, dont la 
veracite ne peut etre mise en dout& 

Pour rendre le visage et les mains d'une delatante btaAi* 
cheur et d'une douceur agrSable.—Faites roaeerer de la 
mie de pain dans du lait; ajoute z-y quelques tranches de 
citron, un blanc d'oeuf battu, un peu de cainphre e tun peu 
d'alun pulverise et lavez vous avec cette eau. 

Pour rajeunir le visage.—Prenez eau-de-vie deux onces, 
eau-defleurs de feves quatre onces, eau de roses quatre 
onces j melez le tout en agitant fortement la bouteille, et 
cbaque matin mettez un demi-verre de cette liqueur dans 
un verre d'eau, pour vous en lav£&< trois fois de suite le 
visage. 

Pour faire j^i^parccure C^L rides du visage et les marque& 
de la petite v<froie.—Faites fondre un peu de cire blanche 
de baleine, melezy une' demi-once d'eau de roses et 
quelques gouttesde baume d # Tolu, et etepdez-en sur le 
visage en vous* cou chant. Le tendemain essuyez 16gere-
ment. 

Pour gueiir la jaunisse la f>lus inv6t4rie Prenez des 
feuilles de noyer sechees et requites en poudre, in£os6es 
pendant une nuifc dans un petit verre do vin blanc, que 
vous prendrez le matin a jeun. 

Pour axrZter laqtime 'd0ti^ckx*-*$aMes rotir sur des 
cfcarbons arden^s de la nielle que vous pilerez et passerez 
au tamis ; puis vous la melere^avec de Peau et,v.oua vou& 
en lavertz la tete* v W 
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LEON GABOURY, 
MmBCHJLlB-IPICIIl. 

ASSORTIMENT G-ENERAL D'EPICERIES et de 
PROVISIONS POUR LES PAMILLES, 

-ATT S S I 
V¥t assortiment complet de tPOJTSSdJV SALS 

rendu au plus bas prix du marche". 

"No. 225, Hue et Faubourg St-Jean. 
wmmumtmcamammt 

» &Q)SO e^ *&is% e^s?5<^5e> M a r * ^ i * ' 

AGENT GENERAL DE PURLICATWNS FRANCAISES ET ANGLAISES 
No, 2239 Ifcue et Faubourg St-JTeaxi. 

%£&* Lettres, circulaires, reclames, annonc'es. etc., r£dig£es 
& la satisfaction des interesse. Aussi traducteur, correcteur 
d'Gpreuves, etc. 

THS. J. MANN, 
2 3 2 , R u e S t . J e a n . 

LIBRAIRIE, PAPETERIE, FOURNITURES 
D'ECOLES, ET UNE GRANDE VARIETE 

D'ARTICLES DE FANTAISIE. 
—AUSSI— 

UN ASSORTIMENT GENERAL DE JOUETS POUR LES ENFANTS. 
Prix moderes. 

mmJBmmmmmmmmmwmamimmBmmM 

THOMAS BEDARD, 
PEINTRE-ENTREPRENEUR 

28#, Itue et Faubourg St. .lean. 

IK^Toute eommande est ex£cut£e sous le plus court 
d£lai. Ouvrage de premiere classe et garanti. 

Spec ia l i ty :—MlGNES DE TOUTES GRAKOEUAS. 
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Pcur faire devenir les cheveux crtpus ei fnsSs—On sd 
rase la tete et on l'enduit d'une pate composee de cendres 
de chataignes et de miel. 

Pour calmer Vinfiammalion des yeux et fortifier la vue.— 
Melez a une chopine* d'eatl de riviere quinza gouttes de 
sulfate de zinc ou couperose fclanche et cinq prises d'iris 
en poudre ; secouez-en la bouteille, laissez reposer deux 
jours, paesez au tamis d^soie et baignez l'oeil malade dans 
cette eau ; vous serez promptement gueri. 

Secret pour gutrir la faihlesse de la vue.—Mettez dans 
une bouteille de verre des foies ou des in test ins de gougecns 
de riviere; exposez a une douce chaleur de soleil, ils se 
convertiront en une liqueur jaune et huileuse qui est un 
rerxxMe excellent pour Ja faiblesse de la vue, lorsqu'on 
l'applique sur ies yeux. 

Pour guSrir la c£cit6 incomplete.—Prenez deux cuillerees 
de vinaigre de vin distille ; battez feien pour en faire un 
liniment; prenez en avec un pinceau en poil d^blaireau 
et paasez en qu3tre fois le jour sur les yeux en ecartant 
les paupi£re3. (Ce remade a ete present par une somnam-
bule.) 

Pour rendre les dents dhtne blancheur tcl&tante et donner 
d la bouche iyie suave odeur.—Faites bruler la mie d'un 
pain d'orge que vous aurez sale et dans lequebvous aurez 
petri du miel, vous vou3 frotterez les dents avec cette 
poudre qui leur fera aequerir une eclatante blalncheur, en 
meme temps qu'elle vous communique une haleine d'une 
asreable odeur. 

Pour gutrir a Vinstant meme les maux ou rage de dents. 
—frenez des feuilles fraiches d'eclair ou cheiidome (plante 
tres-commune), frottez-en les deuts et les gencives, rna-
chez en ; faites plusieurs fois cette meme operation ; et 
vous serez gueri. Les dents ^atees tomberont par la suite, 
et les saines seront garanties de la carie. 

Pour gu&rir Vtcoulemeni purulent des oreilles.—In3tillez 
dans l'oreille purulente de Purine chaude d'un enfant. Ou 
bien encore appliquez sur l'oreille une pomme mure cuite 
et un peu ouverte a son sommet, le soir en vous couchant, 
et le matin vous y trouverez un ver. 

Pour guirir les may>x d'oreilles.-rF&ites fondre dans Ia 
bouche, du sel de cuisine, inclinez la tete du malade 
tantot d'un cot6, tantot de l'autre, instillez dana les oreilles 
votre salive salee ; il rendra, par les oreilles et par le nez 
une quantite de matieres qui le soulageront tout de suite, 
et il sera promptqaaent gu&ri. 



108 

tffll f ] f l 1 I FLAT 
PERKTJQUIER-COIFFEUR 

237 ET 239, RUE ST. JEAN 
*••*•»•"«•*«»/•»••«•*•*'•*<•* 

Ce nouveau poste est le plus elegant de la cite. 
Un salon est dedie spscialement aux Dames pour la toilette de 

leur chevelure. 
Tous les ouvrages en cheveux sont executes sous le plus court 

dflai, avec un gout artistique, a des prix qui defient toute competition. 
Parfumeries les plus fines et articles de toilette. 
Aussi la celebre preparation de l'Ennemi des cheveux gris . 

FERBLANTIER, PLOMBIER ET CODVREOR 
1 0 . 2 m , BUE ET F1BB0TO© .ST-JJ M. 

T O U T ORDrtE SERA E X E C U T E AVEC P O N C T U A L I T E 

Prix tr&s mod6r6s. 

L 
FICRBLANTIEIS, PLOMBIER 

ET C O V T B E U B 

250, Rue et Faubourg St-Jean 

Tout ouvrage • pour couverture de maisons, 
d'6difices publics, etc., sera execute soils le plus 
court d61ai. Ouvrage garanti. Prix moderns. 
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Pour guirir la surdity.—Instillez tous les soirs dans 
l'oreille deux ou trois gouttes d'huile d'amatfdes ameres, 
jusqu'a parfaite guerison. Ce remede fait sortir la pour-
riture qui obstrue 1$, membrane ilu tympan, et le retablit 
dans son etat normal. 

Pour faire sortir des oreilles les insectes qui sJy sont in-
troduits.—Lorsqu'un insecte quelconque s'est introduit 
dans l'oreille, il faut y injecter de suite de Fhuile chaude ; 
ce qui fait sortir aussi tot 1'insecte qui serait cause de 
graves accidents. 

Pour guirir tout de suite la migraine.—Prenez des mar-
ronds-d'Inde (ble-d'Iiide) rdtis et reduits en poudre, en 
guise de tabac, une prise le matin, et une autre le aoir. 

Pour gutHr promptement le rhume de cerveau.—Prenez 
suif de chandelle, rhum et noix muscade, faites fondre sur 
le feu la chandelle dans le rhum, ajoutez la noix rapee et 
faites/lu tout une pommage dont vou3 oindrez : 1° la 
poitrine que vous recouvrerezde papier brouiliard ; frottez 
ensuite toute la tete et la figure avec ce remede chaud, et 
enveloppez. Ceia fait transpirer, moucher et cracher ; le 
lendemain, on se trouve extremement soulag*, si Ton 
n'est pas gueri. 

Pour gu4rvr les chancres de la figure: (secret qui a 
coute 3,000 francs & un religiQUx.)—Arsenic en poudre, 
cinq grains, cinabre vingt-cinq grains, savatte bruiee une 
pincee. On fait rjougir un peu le cinabre en Texposant au 
feu dans une cuillere de fer ; on ajoute ensuite l'arsenic eb 
une bonne pincee de savatte bruiee. Lorsque le tout est 
bien mele on le conserve dans un flacon bien bouche pour 
en bassiner le chancre et en mettre dessus par compresses 
quatre ou cinq fois le jour. (Le m§decin doit toujours 6tre 
consul te sur la preparation de ce remede). 

Pour gu6rir le mai de gorge.—Faites gargariser le ma­
lade avec la decoction de feuilles de chevre-feuilie ; on y 
ajoute u& peu de miel lorsqu'il y a ulceration. 

Pour gutrir et arrtier le crachement de sang.—Reduise& 
en poudre des coquilles de noisettes sechees au soleil, 
passez les au tamis de sole et conservez-les dans un flacojn 
a l'abri de toute humidite. La dose est d'un gros qu'on 
prend dans un bouillon ou de l'eau pure. On la renou-
velle chaque fois qu'on voit le sangrevenir. 

Pour gutrir la poitrine grasse et Vasthme.—Faites bouil­
lir dans quatre verres d'eau, que vous laisserez reduire a 
trois, six onces de sucre candi jaune. Prenez un verre Je 
soir, un le matin, et le troisieme le second soir en vous 
couchant. 
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MAIBON FONDfij) EN 1867. 

OCT.LEiyilEUX&Cie, 
ENCANtEURS, EVALUATEURS 

ET 

MARCHANDS DE MEUBLES. 
MM. OCT. LEMIEUX & CIE., se chargent de faire 

des ventes par Encan de meubles de menage, fonds de 
commerce, immeubles, roulants de fermes, etc., etc., a 
domicile, dans la ville et les campagnes. 

Atassi de faire des inventaires de successions ou de 
fonds de commerce en liquidation, comptabilk^, etc., etc. 

Nous recevrons Meubles et Marchandises de tous 
genres qui seront vendus sous le plus court ddai et avec 
avantage. 

MM. OCT. LEMIEUX & CIE., se chargent aussi des 
ventes de livres (Bibliothkque), ayant & leur disposition 
des rayons pouvant contenir 10,000 volumes ; il prepare 
les catalogues eux-memes et leurs ventes dil ivres sont 
patronises par tous les Bibliophiles ainsi que toutes les 
institutions religieuses et civiles du Dominion et des 
Etats-Unis. Les livres rares et prdcieux obtiennent tou­
jours un prix trfes elevd Plus de 1 0 0 , 0 0 0 v o l u m e s 
ont 6te vendus k nos SALLES depuis DIX ANS. 

Notre magasin de meubles est toujour remplis de 
meubles les. plus elegants, faits sur eommande, en noyer 
noir, etc., etc. 

S p e c i a l i t y — A m e u b l e m e n t s de chambre.k ooucher 
de toute valeur, depuis $ 2 4 a $ 1 2 5 ; ameublements 
de salon en crin et en soie Brocatel ; ameublements de 
salle k diner, sideboards (buffets), et une grande variete 
de chaises de salle h diner. 

Nos meubles sont reconnus comme etant les meilleurs 
et les plus beaux, et se vendent v i i a g t - c i i i q p o o r 
c e n t au-dessous des prix ordinaires. 

Salle d'encan, magasin et bureau d'affaires 

HUE & FAUBOURG ST. JEW. 
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Pour guSn& les maux d'estomac.—I<e malade doit pren* 
dre une forte infusion.de chicoree ametfe le matin, le midi 
et le soir. 

Secret pour supporter hngtemps la faint et lasoif sansen 
tire incommode.—Prenez de Pail ou dulait caille de jument 
ou de l'oignon marin que Pon nommesquille, Pun ou l'au­
tre a la meme efficacite. Cette methode a souvent ete 
employee dans les sieges des villes, pendant des temps de 
famine. 

Pour guirirprompfement la coqueluchc.—Battez ensem­
ble plusieurs blancs d'oeufs, ajoutez une once desucre pour 
chaque blanc d'oeuf, laissez reposer j il en restera un sirop 
dont vous donnerez une cuilieree a Venfant aprds chaque 
quinte. Le malade sera gueri en moins de trois ou quatre 
jours. 

Pour gu6rir les convulsions occasionn&es par les vers.— 
Imbibez d'essence de terebenthine les b'arbes d'une plume, ' 
couvrez la bouche de l'enfant aveo un linge et passer la 
pttime sous chaque narine, frottez ensuite le creux de Pes-
tcmac avec la meme plume j Penfant reviendra aussitot 
e t les convulsions cesseront. 

Pour guirir le tcenict* ou ver solitaire.—Pendant deux 
jours le malade ne se nourrira que d'une petite quantity 
de soupe claire; le troisieme jour, le matin, dans Pespace 
d'une ou deux heures, il boira abondamment d'une decoc­
tion d'ecorce fraiche de racine de grenadier dans deux 
livres d'eau reduite a une livre. 

m Pour gu&rirpromptement les coliques.—Vr^nez une quan­
tity suffisante d'herbes appelees vuigairement herbe nou6e 
enveloppez-vous-en les pieds, et la collique cessera aussi­
tot. 

Pour guirirla constipation d Vinstant Tng/ne.—Quant la 
constipation est opiniatre, il faut appliquer un sinapisme 
au bas de la colonne epiniere & la region lombaire ; le 
malade evacuera deux heures apres et il sera gueri. 

Pour guirir les douleurs du rhumatisme.—Vrenez deux 
onces de beurre frais, avec un demi-verre de bonne eau-de-
vie y incorporez l'un avec l'autre, frottez la partie doulou-
reuse avec cette pommade en vous tenant devant le.feu • 
enveloppez ensuite avec une fl-melle chaude, et la douleur 
disparaitra. 

Pour gu&rir les rhumatisnies chroniques.—Prenez des 
feuilles de fou^ere de quoi faire un matelas, sur lequel vous 
coucherez jusqu'a, votre guerison qui ne se laisserapas 
longtemps attendre, l 

http://infusion.de


ME yVE J C O T E 
MGASffi BE OlitnslIlUBS 

De PR^MWRB QUALITY et de toute "VARIftTE 
POTTR 

DAHES,faESSIEURS ET ENFANTS 
Lee meilleure ouvriers sont employes dans cet 

6tablissement. L'ouvrage est garanti et les prix 
tres moderns. 

No. 257, rue et Faubourg Saint-Jean. 

FEBDINAHIf 
264, RUE et FAUBOURG ST-JEAN 

l>«3i>ok j££ii.e.**al de Journaux, Tiixil>res, 
Ta/bsics, Cigares. etc., etc. 

Journaux Fran§ais. — jL'Evenement — Le Nonvelliste — Le 
Canadien — L'Electcur — Leljburnal de Quebec — Le Cfcurrier da 
Canada — La Verite — L'Etendard — La Patrie — Le Monde —La 
Presse—Le Monde Illustre—Le Canard—La Semaine Religiense. 

Journaux Anglais.—Le Morning Chronicle—Le Telegra'ph— 
Le Mercury— Le Star—Le Post. 

Jg3FNe pas oubliet que le MONDE ILLUSTR^ donne ions 
les mois DEUX CENTS PIASTRES en primes aux 
abonnh. Que 5 cents le numtro. 
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ASSORTIMENT GENERAL DE CHAUSSURES DE TOUTE VARiETE 
l » i y « f > » » n n m. 

PRIX TRfiS MODfiRfiS 
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Secret pour gu6rir la paralysie en quelques heures.— 
Prenez de bonne eau-de-vie et du savon alaver; faites 
chauffer Peau-de-vie ; lavez-en bien le3 articulations et la 
partie paralysee, frottez avec du savon jusqu'a ce que la 
partie soit couverte d'une mousse savonneuse; trempez 
ensuite une flanelie dans cette eau-de-vie, appliquez et 
renouvelez cette application au bout de deux heures. 

Pour gutrir les eiforts dans les reins, remhde prompt et 
infaillible. — Prenez de la fiiasse, deux ou trois blancs 
d'ceufs que vous etendez sur la fiiasse, soupoudrez avec de 
l'encens pulverise, arrosez d'un peu d'eau-de-vie et appli­
quez sur la region lombaire. 

Pour guSHr les brulures tr&sgraves.—Frenez du blanc 
d'Espagne passe au tamis de soie et de Thuile d'otive en 
quantite suffisante; faites une pommade ou liniment dont 
vous oindrez, avec les barbes d'une plume, la partie bru­
iee. Ce remede a gueri des brulures tres-graves que des 
medecins n'avaient pu guerir. 

Pour faire disparaUre les verrues.—11 faut les frotter 
avec du sue de joubarbe ou avec des feuilles de sarrasin 
ou ble noir. 

Pour gu&rir la teigne.—Prenez un pain rond tres chaud, 
sortant du four ; coupezle en deux par le cote; appliquez 
une de3 cecities en forme de calotte, sur la tetedu malade. 
Vous laisserez ce pain jusqu'a ce qu'il soit froid. 

Pour gu&rir les eniorses des pieds ou des mains.—Enve-
loppez la partie malade d'un cataplasme de persil qu'on 
aura fait cuir dans Purine. C'est un tres-excelient remede. 

Pour gu6rir les cors aux pieds.—Faites bouillir une pres­
sure de veau et lavez vou3 en les pieds plusieurs jours de 
suite, apres avoir coupe vos cors. 

Secret pour gu&rir les panaris—Enveloppez le mai avec 
un ver de terre vivant, que vous laisserez jusqu'a ce qu'il 
soit entierement desseche et le mai sera gueri. 

Pour guerir les clous oufuroncles.—Delayez de la farine 
ordinaire avec de Peau jusqu'a consistence de pate molle, 
etendez de cette pate sur un morceau de toile assez large 
pour recouvrir toute la partie enflammee j oignez la pate 
avec de l'huile d'olives et mettez au milieu unpeude fleur 
de safran; appliquez sur le mai, vous eprouverez un 
prompt soulagement. Changez l'emplatre des qu'il a 
durci. 

Pour dAtruire le charbon et le cancer.—Faites sur la pus­
tule maligne une legere incision crusiale sans Petendre 
plus loin. On fait ensuite dissoudre du sel dans du fort 



CHABCVTIEB 

o. 286, rue et |§aubourg f§t-ffean 
On tronve constamment a ce magasin Vjandes salees et fumee*, 

Jambons sales et fumes, Saucissons, etc,, etc. 

A S S O R T I M E N T DE PREMIER CHOIX. 

^ 

* * * • 

PHARMACIENS EN GROS ET EN DETAIL, 

314, Rue St-Jean, et 32-34, Rue St-Pierre, 
BASSE-VILLE, QUEBEC. 

DEPOT GENERAL DES MEDECIffi FRAMAISES 
de Drogues, M^dGcines 

'antaisie, Parfumsd s Maisons Legrand, Lu'bin et Coudray, etc. 
AijpSrtimentcornplet de Drogues, M^dGcines patentee?, Articles de 

Fan' ' 

Seuls Agents pour le Strop aux. Tlyphosphites di* Sacri-
Caur et Albwnina-FerrugineuY.. -

Strop de Tolu Senegi et Goram^ d L pinette du Dr. Morin. 
Pilules Anti-Bilieuses du Dr. Morin. 
Sf;6cifiqne contre la Dy ptrpsie du Dr. Morin. 
Anti-Coryza du Dr. Morin. 
Pastillesjcontre/ l.«s vers du Dr. Morin. 

Prescriptions remplies a toute heure. 
Communication^ par Telephone. 

B. H O U D E & CIE 
Importateurs de Cigares, Tabacs, Pipes, 

En gros et en Detail 
32S, It lie et Faubourg St-Jean 

• • • • • • • • • • • • • • • i l H B M D H i l 

Ooin des rues KichelifaetSte-Olaire 



— 115 

vinaigre et on lave la Jplaie avec la solution. Cette lotion 
enl&ve tout le venin, la plaie cesse d'etre noire, elle de vient 
nette et se cicatrise en fort peu de temps. 

Pour gu&rir promptement les engelures atiec crevasses.-~ 
Lavez les avec du lait doux dans lequel vous. avez fait 
fondre un peu de sel blanc en pchidre. 

Secret merveilleux contre la rage.— Faites bouillir et cuire 
dans une pinte de lait une grande tasse de feuilles de 
rhue, une tasse de feuilles de buis et neuf feuilles de sauge. 
Cette boisson cause des malaises, des vertiges, des treni-
bjements et prOvoque une sueur froide de deux a trois 
heures, apres laquelle le malade sera gu£ri. 

Secret admirable pour guArir Vhydropisie d Vinstant.— 
Faites infuser dans un verre de bon vin blanc un bouquet 
de feuilles d'artemise, gros comme un bouquet de violettes. 
Coulez et faites boire au malade. Au bout de quelques 
rninutes il rendra toute Peau qui le gene. 11 ne faudra lui 
donner a manger que deux heures apres, il sera entiere­
ment gueri. 

Secret pour jouir toujours d'une bonne sante.—On deman-
dait a un medecin octogenaire, qui jouissait encore de la 
meilleure sante, comment il faisait pour se porter si bien : 
" Je vis de mes remedes, repondit-ii, et je n'en prenis 
pas. " Nous ajouterons, nous, comme complement : soyons 
toujours d'une grande sobriete en toute chose, et ne per-
mettons jamais a l'ennui, aux p'eines et soucis de resider 

#au milieu de nous. De plus, se mettre au lit de bonne 
heure le soir, et en sortir de bonne heure le matin. Que 
celui qui en doute en fasse Pe?sai seulement pendant 
un mois. Ce seul procede vaut, a lui seul, tous les remedes 
les plus merveilleux du monde. La preuve : c'est que 
nous avons ete f rapper a la porte du tomboau, le prin-
temps dernier (en avril 1885) et que nous devons le reta-
blissement de notre sante en grande partie a ce regime, 
Dieu meroi, 
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F, B. I 
Importateurs de Drogues , Produi ts Chimiques, 

Medec ines p a t e n t e e s , F r a n g a i s e s , A n g l a i s e s 
et Amer ica ines , Art ic les de to i le t te , Parfu-

meries , e tc . , e tc . , Q-raines de c h a m p , 
de j a r d i n et de flours. 

^fo* :$129 l£iie et Ftmbozirg St-Jeiui. 

ill 
MARCHAHTJ-EPICIER 

313, coin des rues Sl-Jeaii et Ste-GenevUvc 

Toujours eu mains un assortiment complet de Vins,Liqueurs, 
The, Cafe, Sucre , Sirop et Fruits de toutes sortes.. 

Les families trouveront dans ce magasin l'assortiinent le plus 
complet et la plus varie en epi eerie s. 

fl^SP&CIALITfi de v ins au plus t>as prix j u s -
qu 'aux premieres qual i tes . 

RlARCHftNDS-EPlClERS EN GROS ET EN DETAIL 

320 ET 322, RUE S&INT-JEAN 
• Assortiment toujours complet de Vins, Liqueurs, Epiceries, The, 
.X3af6, Cigares et Provisions cie toutes sortes, a deb prix defiant 
toute competition. 

SS^Une visite est respectueusement sollicitee pour le plus grand 
benefice de Pacheteur. 

B^pLes effets sont livres a domicile gratuitement. 

MJLRCHAND IXE 

TABACS, CIGARES, CIGARETTES ET PIPES 
D E T O U T E S V A R I E T E S 

348? Hue «t Faubourg St-Jcan 
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CHAPITRE DEUXIEME. 

SECRETS POUR SE RECREER ET s'lNSTRUIRE SUR DES CHOSE3 
CONOERXANT LES DIFFERENTS METIERS, L'lNDUSTRIB 

AGRICOLF, ETC., ETC., ETC. 

Pour faire deVor sans cr.—Frenez du sue de fleurs de 
safran sec en poudre ; autant d'orpiment jaune, non 
terreuxj broyez le tout ensemble, mettez le en digestion 
dans un fumier troi3 semaines, et apres servez-vous en 
pour dorer. 

Pour faire de Vor male d V huile sans or.—Prenez de l'ocre 
jaune, un peu de terre d'ombre, du blanc de plomb et de 
la mine ; broyez le tout avec de l'huile grasse, et vous 
pourrez dorer ce qu'il vous plaira. 

Pour dorer sans or.—Pulverisez et incorporez avec un 
jaune d'oeuf deux encqs de mercure, une once de pel am­
moniac, et mettez le tout dans un vaisseau bouche, au 
fumier chaud pendant vingt-quatre jours. Vous pourrez, 
avec cette substance, dorer des cadres et tout ce que vous 
voudrez. 

Pour neitoyer et blanchir Vargcnterie.—Vrenez quatre 
onces de savon blanc, rapez-le dans une chopine d'eau 
chaude ; dans un autre vase, mettez pour quelques sous 
de lie de vin en pain, avec une autre chopine d'eau 
chaude ; et dans un autre plat encore, pour quelques sous 
de cendres gravelees avec aussi une chopine d'eau chaude ; 
ensuite prenez une brosse que vous tremperez: 1° dans la 
lie de vin ; 2° dacs la gravelee ; 3° dans le savon ; vous en 
frotterez l'argenterie que vftus laverez ensuite dans Peau 
chaude et essuierez avec un linge sec. Elle sera comme 
h<etofte.< 

Pour netloyer le cuivre et le mettre a nevf.—Melez et 
agitez dans un flacon deux gros d'acide sulfurique, ungros 
de noir d'ivoire, ungros d'alun et trois onces et demie 
d'eau filtree. On mouille un linge de ce-melange et l'on 
frotte legerement l'objet qu'on veut nettoyer, puis on 

J'essuie fortement. 

Pour argenter le cuivre.—Reduisez en poudre une once 
de zinc, un gros et un tiers de mercure sublime ; poudrez* 
en et frottez ce que vous voulez argenter, 

Pour preserver le fer de la rouille.—Faites le chauffer 
jusqu'A ce qu'on ne puisse le toucher sans se bruler, puia 
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1 3 3Bfl? 
B O U L A K G E K I E O E t f E R A I J E 

DE PAINS ET DE BISCUITS 
-338 , H u e e t F a u b o u r g S t - J e a n . 

— — § 
La distribution du pain se fait chaque jour dans 

toutes les parties de la cite. 

BiSOTITS Di €M0m jrHETBK 
En vente chcz'flfts les cpicicrs de premiere classe. Yeuillez les demande!. 

B O B 

1 AN /ft m >|i I1 
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iff TO m m 
COOTISEUR-PATISSIER 

344, Rue et Faubourg St-Jean, 344 
Sucreries, bo7xbo7zs, p&tisseries 

T>e premier clioix: et cie toute variete 

— V E N D U S El GROS EI EN DETAIL, M X PRIX LES PLUS A f o H l S — 
M. TALBOT remplira toute eommande pour^oliters de soirGei&j; 

f^fcesde famille, aussi poar dejeuners de nocm etc., sous le plOtf 
court avis, aux meilleures eondi ions. Une \ w i e est sollicitSe. 
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HECTOR GRENIER 
i 

D ,ete. "M ""r mm, TUTOR, *™ 
—AlfSSI-

PEINTURE, HUILfc, VERNIS, VITRES, etc. 
FUSILS, PISTOLETS CARTOUCHES, etc. 

PLitre do Nonyeau-Branswfck et Ciment de Portland 

3 9 9 , KXTK E T F A U B O l . T K O S ' f t J 1 2 A a B i 
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frottez-le de cire blanche neuve et remettezle au feupotii* 
lui faire absorber la cire. Essuyez ensuite avec un mor-
ceau de serge, et jamais il ne se rouillera. 

Pour rendre le fer aussi blanc et aussi briltant que 
Vargent.—Melez dans Peau froide egales parties de sel 
ammoniac en poudre et de chaux vive, faites rougir votre 
fer a la forge et faites-le eteindre plusieurs fois dans cette 
eau; il deviendra blanc comme Par gent et vous lui don-
nerez le poli. 

Pour faire une eau qui dore parfaitement le cuivre et 
Vairain.—Dissolvez dans du vinaigre distille egales quan­
tity de vitriol vert et de sel ammoniac; evaporez le vinai­
gre et mettez a la cornue pour distiller} conservez le 
produit de la distillation et eteignez dans cette liqueur le 
cuivre bien poli, vous l'en retirerez admirablement bien 
dore. 

Pour conserver Veclat des armes.—Frottez-les de moelle* 
de cerf; ou bien detrempez de la poudre d'alun dans du 
fort vinaigre et frottez en les armes, elles se conserveront 
toujours tres luisantes. 

Pour augmenter la force et la portee des balles.—II faut 
les tremper dans l'huile avant de les introduire dans l'arme 
a feu. On areprouve aussi que les,balles graissees avec du 
lard percent les cuirasses les plus solides. 

Pour faire un trlsfort cimentpropre d raccommoder les 
pots cassis—Prenez resine une once, tuiie broyee demi-
once, mastic quatre onces, faites fondre le tout ensemble 
et chauttez les pieces avant d'appliquer le ciment. 

Pour faire un ciment qui resiste d Vzau pour rejoindre 
les vases brists.—Melez bien ensemble chaux-vive, tere-
benthine et fromage mou, dont vous prendrez avec la pointe 
d'un couteau pour mettre sur les bords du vase que vous 
voulez rejoindre. 

Pour faire blanchir la cire.~On la fait fondre sans 
bouillir dans un poelon, on prend ensuite un poelon de 
bois que Ton trempe dans la cire, jusqu'a la hauteur de 
deux doigts et <fue Ton trempe aussitot dans l'eau fraiche 
pour en detacher la cire. Quand on a fait passer ainsi par 
l'eau toute la cire, on la recueille, on I'expose sur 1'herbe 
a la rosee jusqu'a ce qu'elle soit blanche, et on la fait 
fondre. 

Pour augmenter le poids de la cire On y ajoute de la 
farine de feves bien fine. D'autres y ajoutent du suif purifier 
par le vinaigre, mais la presence du suif se reconnait aise-
ment quand on goute la cire avec les denta. 
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Eiatateliir k la Bisre ALE el Porter BOSWELL 
32, RUE ST-GABRl'EL, COIN DE LA RUE JUPITER. 

Cette BIERE est reconnue &tre la meilleure et In nlu- r.oun is-
^ante, non seulement dans le pays mais mOme aux Ktats-Vuis. 

La haute reputat ion d la Biere ltoswell est tenement imivrsHI ' 
qu'il n'est pas necessaire d'oft'rir de meilleurs recommendations. 

Ijes Marchands-h piciers, les Hotelliers i1 les families pi ai vm; 
Otre servis terns le ; jo .rs u. domicile. N'adressi r an 

No. 32, Rue St-G-abriel, Faubourg St-Jean. 

""^MLOIFBOWLIT 
MARCHAND DE #UINCAILLERIE 

j i • 
<*E4 5) 

flfi , .TJISTDRE, HUILE, MASTIC, VITRES, ETl 
Nos. 132 ET 134, SUE D'AIGUILLON 



Pour faire des chandelles de suif purifie qui sembleroni 
aussi belles et seront aussi durables que la cire.—Jetez de la 
chaux-vive en poudre subtile dans du suif fondu, la chaux 
tombera au fond et le suif sera purge et aussi beau que la 
cire. 

Pour faire un ciragevernis pour les chaussures et les 
harnais.—Prenez quatre onces de noir d'ivoire, deux onces 
de cire vierge, une once d'essence de citron, deux gros 
d'essence de terebenthine. Faites bouillir pendant dix 
minutes. 

Pour dompler d Vinstant le cheval le plus fougueux et le 
rendre aussiiot doux et inoffensif.—Faites-lui manger de 
l'orge dans laquelle vous aurez mele un peu de jusquiame. 
Si apres cela le cheval vous semble un peu trop rSveur ou 
trop abattu, frottez-lui les naseaux avec du vinaigre, il 
reprendra ea fougue et sa vigueur primitives. 

Pour gu6rir promptement et infailliblement le pietin des 
moutons Nettoyez tout de suite le pied malade, amoin-
drissez la corne, vous apercevrez l'abces ; il s'indiquo par 
une blancheur qui se prolonge dans le sens de la longueur 
de la corne. On passe une o»i deux fois sur cette place 
blanche, les barbes d'une plume imbibees d'acidenitrique 
ou d'eau forte du commerce. Lors de cette application, il 
s'echappe une leg?re fumee, l'eau forte parait penetrer la 
corne, et quelques heures apres la bete est guerie et ne 
boite plus. 

Secret pour empecher la poult de gratter la terre et nuire 
aujardinage.—Chaussezlade bas et elle sera forcee de 
picoter que du bee ; alors elle fera une guerre acharnee 
aux insectes surtout les cloportes. 

Pour guerir la p6pie des volailles de bassecour.—On 
enleve avec la pointe d'un couteau la pellicule blanchatre 
qui recoavre la langue de l'animal, on lave la plaie avec 
un peu de vinaigre j on fait avec du beurre frais et la 
pellicule qu'on vient d'arracher une pilule que l'on fait 
avaler a l'oiseau, et il se trouve aussitot gueri. 

Pour conserver frais le gibier et les volailles.—On les vide 
pans les plumer ni les depouiller ; on ote aussi le jabot, on 
les rempli de ble et on les enfouit dans un tas de ble. 

Pour faire passer un ceufpar le goulot etroit d une bou­
teille ordinaire sans le casser.—Mettez tremper un oeuf 
pendant trois jours dans du fort vinaigre ; retirezle alors 
et vous trouverez que la coque est comme du parchemin, 
Introduisez-le dans une bcmteillej versez-y de l'eau, et 
roauf ne tardera pas a reprendre sa forme naturelle. 
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III^IE'OIRT.A.TZETXIR, I D E — 

HARCHANDI 
FBANCAISES, AMERICAINES 

et ALLEMANDES 

En &ROS, DEMI-OKOS et en OXTAIL 

En face de l*6glise St-Jean-Baptiste 

429, Coin des Rues Claire Fontaine et St-Jean 
J. FERD PEACHY, 

444, RUE ET FAUBOURO ST-JEA1T. 
Toute eommande pour ] lans d'6glises, de commuiiautSs reli-

gieuses, d'edifices publ 
le plus court d£lai. 
Reuses, d'edifices publics et de residences privees, est execute" sous 

NAPOLEON DERY, 
PACTETTR D'ORGUES D'EGLISES, 

ATELIER: 456 & 458, RLE ST-JEAM, 
Auteur du Grand Orgue et Orgue de C/iceur de St-Jean-

Baptiste, des Orgues de St-Roch des AUlnais\ Ste-
Anne Lapocatiire, du Cap-San tc, FAnciennc-

Lorette, les Ecureuils} etc., etc., etc. 

Accordcur de l'Orgue de la Basiliqce, dc St-Jean-BaPtiste et de plusieurs autres. 
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Secret pour preserver les legumes des limaces et limagons. 
—Peuplez un jardin de crapauds, et ils debarrasseront les 
legumes de tous les insectes qui leur sont nuisibles, Ii se 
fait en Europe, un commerce assez considerable de cra­
pauds pour les employer a cet usage. 

Pour detruire toutes sortes d'insectes dans les potagefs,— 
Repandez sur les couches et tout autour des planches, de 
la cendre melee de suie. 

Secret pour guerir la maladie des arbres.—Des que l'on 
s'aper^oit que les feuilles jaunissent et que la vegetation 
laisse a desirer, il faut backer la terre a environ cinq pieds 
autour de 1'arbre pour que les racines malades puissent 
recevoir la composition suivante : delayez dans dix gallons 
d'eau, une livre et deux onces de sulfate de fer pulverise, 
trois livres de sel commun, une livre et deux onces d'aiun 
de roche ; quand le tout est fondu vous arrosez pres du 
tronc de 1'arbre malade, deux fois le premier jour et une 
troisieme fois le lendemain. La vegetation reprendra en 
peu de jours toute sa vigueur. 

Pour qu'un arbre dtfjd vieux porle des fruits en abondance. 
—Percez-le en divers endroits avecun tarriere ouun autre 
instrument, enduisez de terebenthine des chevilles de bois 
que vous enfoncerez a force dans les trous que vous a^rez 
faits, et vous serez surpris de l'abondance de la recolte 
que vous aurez a faire. 

Pour obienir des fruits d'une grosseur extraordinaire.— 
II faut greffer 1'arbre iruitier et avoir soin de detacher de 
1'arbre fruitier, au moment de la formation des fruits, tous 
ceux qui paraissent peu vigoureux, afin que la seve nour-
rissiere ait plus de vigueur et se repande dans les fruits 
qui promettent de venir a maturite. On doit aussi pendant 
la croissance des fruits, oter soigneusement tous ceux qui 
sont piques. 

Pour detruire les insectes qui attaquent les arbres frui-
tiers.—Un moyen de les exterminer est de faire une infu­
sion de tabac avec laquelle, lorsqu'elle est refroidie et 
passee au tamis, on arrose les branches. Cette operation 
les nettoient des insectes qui les devorent, sans qu'elles en 
aegiffrent aucun dommage. 

Secret pour detruire les fourmis.—La suie de cheminee 
mise au pied des arbres empeche les fourmis d'en appro-
cher. 

Autre mcyin.—Une eau chargee d'une forte decoction 
de feuilles de noyer, versee dans la fourmilliere, fait perir 
les fourmis. 
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SCaLPTEUR-STATUAIKE 

25, Coin des rues Burton et Claire-Fontaine, 
FADBOUBO SAINT-JEAN. .-. 

MM. les cure's et toutes les fabriques peuvent obtenir, sur com-
mandes, des statues de toutes grandeurs, aux taux les plus mod < i*6s. 

SAM. BUSSIERES 
Marchand d§.Fleur, de Grains et de tous les pro­

duits qu'on trouve dans cette branche 
de commerce. 

Coin des rues IVAiguillon et Sutherland 
Residence : No. 37, rue Sutherland 

n R B f l B M H I mUl • M M I M M 1 I H B 

J mm ! »< 
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M A K € H A W I > « E F I € I E 1 £ 

BIPICER1E?, VINS ET LI1 

{.A. Venseigne de la Canistre a 2he,') 

COIN DES RUES 

SUTHERLAND et D'AIGUILLON 
QTTIHIBIEC. 

ml 
i T J ' - T i U C C 

^BKSS#< 

MARCHAND-EPICIER 

ASSORTIMENT GENERAL DE PROVISIONS 
Vins, Liqueurs, The, Cafe, Etc. 

No. 236, RUE D'AIGUILLON 
R E S I D E X E ; tfo. 35, rue Sutherland. 
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Pour preserver les semences des insectes et des oiseaux 
lorsqu'on les a mises en terre.—Faites tremper vos semences 
dans le sue de Joubarbe quelque temps avant de le3 
seiner. 

Pour preserver les recoltes des dtgats que causent les 
mulots et les rats.—On place dans les meules de ble ou de 
foin des tigesde mentbe sauvage qui est un poison violent 
pour cette vermine. 

Pour conserver le ble pendant plusieurs annees.—II faut 
Pentasser dans des greniers exposes a tous les vents, de 
peur qu'il ne s'echauffe, le recouvrir de paille et avoir soin 
de le remuer souvent. Comme Phumidite &euie peut le 
faire germer et pourrir, on a soin de Pexposer autant que 
possible aux rayons du soleil. Les anciens en usant habile-
men t de ces moyens, ont conserve du ble pendant plus de 
cinquante ans. 

Pour attirer toutes sortes de poissons au m$me eudroit.— 
Broyez et melange z ensemble de la fleur de souci, de la 
marjolaine, de la farine de froment, du vieux beurre, de la 
graisse de chevre et des vers de terre. 

Secret pour garder le voisson longtemps fi*ais.—On con-
servera le poisson frais pendant une annee entiere, si, 
apres Pavoir vide et nettoye, on lie met dans un vaisseau 
de terre rempli d'huile d'olive, et exactement bouche. 

Pour emp&cher la viande de se goiter pendant les grandes 
chaleurs.—*On la met tout simplement tremper dans du 
lait faille. 

Pour oter d la viande sa ma ivai'se odeur quani elle com­
mence d se getter On la fait bouillir dans une marmite ou 
Ton a jete un morceau de charbon ardent que Ton retire 
au bout de dix ninutes. 

Pour dessaler la viande et la rendre jfralche.—Faites-la 
bouillir dans du lait, et ensuite faites-la cuire dans Peau. 

Secret pour atiendrir les jambons.—On les enveloppe 
dans un linge et on les tient enterres pendant une heure 
dans un endroit qui ne soit ni trop sec ni trop humide. 

Secret trhs important pour rendre farineuses les pommes 
de terre {palates) aqueuses ei de mauvais go&t.—Loraque les 
pommes de terre sont aqueuses e* de mauvais gout, il faut 
ne les faire cuire que dan3 l'eau bouillante, c'est-a-dire, ne 
les jeter dans la marmite que lorsque Peau bout bien fort. 

Pour conserver toutes sortes de pelleteries et les preserver 
des vers.—Des le mois de mai on doit battre les fourrures 
et les manchons avec une baguette, puis les enveloppey 
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F- T 
Forgeron et Marechal-Perrant 

BOUTIQUE : No. 217 

RESIDENCE: No. 215 

FAUBOURG SAINT-JEAN 
I T f c f I IHIIIIIHBB 
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MARCHAND-EPICIER 

Et de provisions generates pour les families 
— AUSSI — 

VINS, LIQUEURS SPIRITUEUSES ET DE TEMPERANCE, ETC 

COIN DES R U E S 

R I C H E L I E U & DELIGNY 
' i n m i i « g i BOBannasB 

COMMER£ANT 

ETAUX Nos. 5 et 6 , 1 
•^^••^^•^^^•^^^••^^^^^^^^S 

RESIDENCE PRIVEE 

230, — RUE RICHELIEU, — 230 
Faubourg St-Jean, Quebec, 
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d ans du linge sans les presser, et mettre entre les plis 
u n e once de camphre grossterement pulverise, apr&s quoi 
on les enferme dans une armoire. 

Secret pour composer un'e poudre propre ci faire mourir la 
vermine—Reduisez en poudre de la raeine de sous-safran, 
frottez en la tete de 1'enfant infeete de vermine, et pen­
dant la nuit tous les poux seront detruits pourvu que vous 
ayez eu soin de lui envelopper la tete avec un mouchoir. 

Pour detruire les punaises.—Acide nitrique deux onces, 
fiel de boeuf trois onces, chaux-vive en poudre trois onces* 
Melez exactement etoignez avec ce melange les lieux do 
leur retraite. L'huile de charbon detruit aussi prompte-
ment les punaises ; il suffit d'introduire quelques gouttes 
partout ou elle sejournent. 

Secret pour prendre lesrenards.—On porfce une poule dans 
Pendroit ou l'on sait qu'il y a des renards, on passe dans 
l'une de ses pattes un fil qui soit assez long pour Petendre 
& plusieurs pas ; apres Pavoir attache a un buisson, de 
dessus un arbre oil le chasseur se met, il tire de temps en 
temps le fil pour faire crier la poule ; les renards accou-
rent a ce bruit, et le chasseur peut alors les tuer. 

Pour qu'un chien s'attache d un nouveau maitre.— Le 
nouveau maitre prend du beurre frais dans sa main, il en 
frotte 1§chien depuis la t&te jusqu'a la qw#ue, en passant 
sur Pechine, et il lui donne sa main a lecher. 

Procedepour relever le poil du velours couchi et enlever 
les taches de cire.—On fait chauffer un fer sur lequel on 
place un linge mouille ; le fer etant en cet etat ; on l'appli-
que sous le velours: la vapeur de l'eau penetre a travers 
le velours, et ramolit le poil que l'on releve avec la bfosse. 
On se sort du meme procede pour enlever le3 taches de 
cire qui se trouvent sur le velours ; la vapeur detache la 
cire qui s'enleve ensuite aisement. 

Pour enlever des tachf® d*huile ou de graisse sur le drap. 
—Mettez det'huUe de tartre sur la tache, lavez aussitot 
avec de Peau tiede, puis deux ou trois fois avec de l'eau 
froide, et le drap sera nettoye. 

Pour enlever les taches de rouille Bur le linge.—Faites 
tiissoudre du sel d'oseille dans de l'eau. Cette dissolution 
a la propriete de faire disparaitre, absolument et sans 
retour, les taches de rouille. 

Pour manier lefeu sans se bruler les mains.—Lavez-vous 
les mains avec du sue de guimadve ou de mauve, du blanc 
d'oeuf et de l'alun, et TOUS pourrez manier le feu saas vous 
bruler les mains. 
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M. BOYCE & FILS, 
TMPOBTATETTES IDIE 

5 IPIC1RI1 DI J 

|fin6, jpqueurd et jfrovidiond 

15 ET 17, RUE ST. GEORGE 
QUEBEC 

rio Si 

MAKCHAKB-TAILLEUK 

JVo, 35, St VE SI - GEO&GE 
••»^t#H.»».*Si«"»11»«^»S#H«»«B/"»#H««^ fc^%»M.#% -»*» 

Assortiment complet d'etoffe pour vetements 
d'hommes et d'enfants 

Tout ordre pour confection de vetements en general sera execute 
sous le plus prompt delai, d'apres les dernieres modes et a des 
prix tres moderes. 

OCTAVE PLANTE 
FERBLANTIER, PLOMBIER ET COUVREUR 

44 T. k "T • 

*«»«.#"»«*«.W t /«w«».M^«M«^,M f c#flM"%»/S/«% -«lBM>#«rt 

TOUT O U V R A G E E S T E X E C U T E AVEO 
PONCTUALITE, A DES PRIX LES 

PLUS MODERES. 



Ui&tttpour wanipuler le plomb fon$u sans s$ ttrftU* idi 
wains.—Prenez deux onaeg de bo!44A?i#6nie 5 \m& onse de 
vif-argent, demi-onee de eampbra et d&iix on<ŝ s d*eau-de* 
vie; melez le tout ensemble dane un mortier de cuivre : 
vous pouvez en vous frottant les mains avec cette compo­
sition, les tremper dans du plomb fondu sans qu'elles 
soient brulees. 

CHAPITRE TROISIEME. 

Bouquet de pensees. 
Conservons les pens£es des poe-

tes, recueillons-L s pr6c eusement 
comme des fruits dans nos armoi-
re : Si nous prenons ce > oin, nos 
vetements exhaleront un parfuni 
de sagesse. 

A R I S T O P H A N E . 

*% Se marier, c'est jouer aux des avec la fortune ; si 
vous prenez pour dot la vertu et l'economie, vous serez 
heureux, rrais si votre femme aime les sorties, les cause-
ries, les depenses, ce n'est pas une femme que vous aurez 
pour compagne, c'est Pinfortune. 

*% La retenue chez une femme est voisine de la chas-
tete. 

La vertu d'une femme, c'est de n'avoir jamais tort 
envers son mari. 

* * # l P a n s Ja v*e* °n & <Jes plaisirs, on a des chagrins ; on 
se fache, en s'apaise, et lorsqu'il est arrive de ces petites 
querelles entre un mari et une femme, et qu'ils se sont 
raccommodes, ils s'aiment mille fois davantage. 

»% Quand elle est belle, une femme est toujours assez 
parSe. 

»** Un htttnme sense commence par peser les vertus 
d'une femme avant la dot qu'elle apporte. 

»** La pauvrete nous preserve souvent de bien des 
maux. 
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FORGEROE ET MAEECHAL-PEEEANT 

BALUSTRADES ET CLOTURES EN FER, 

T I j A p X EN FER M \ TOUTE CONSTRUCTION 

BOUTIQUE No. 56, ET RESIDENCE No. 66, 
RUE SAINT-GEORGE, QUEBEC 

m m 
P i/Eii, 

HeiMier-EliHiute et Bonrrenr 
A t N T - G E O R G E . 

figg^ En magasin ameublements pour salon, salle & diner, 
chambre a coucher, etc., etc. 

Toute eommande est executee sous le plus court delai. 
Le style, la quality et le fini sont de premiere clas3e. 

- TAILLEURS DE PIERRE ET IWflRBRIERS 

EPITAPHES, J 
PIERRE DE TAILLE POUR BATISSE 

A DES PRIX MODERES 

No. 63, Rue St. George, Faubourg St. Jean 
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*** LapiStS est la meilleure des provisions pour le 
voyage de la vie. 

*** De loin le lslche a beaucoup de vaillantise, mais de 
pres son courage est dans ses talons. 

*% Attendez-vous a etre traite comme vous aurez traite 
les autres. 

* Qui s'apersoit de sa folie, ne peut manquer de deve-
nir sage. 

*** Qui pretend faire deux choses a la fois, nefait bien 
ni l'une ni Pautre. 

*% Qui aime le travail trouve toujours a s'occuper. 

.% Le temps est pour Phomme le plus utile des con­
seillers. 

»% Ii n'est pas permis de blesser un ami, meme en riant. 

*% Le malheur nous fait connaitre si nous avons un 
ami, ou si nous n'en possedons que le nom. 

«% L'avare ne fait qu'une bonne chose, c'est de mourir. 

*% Secourir promptement le malheureux, c'est le 
secourir deux fois. 

*% Pour bien garder un secret, il ne faut le confier k 
personne. 

*% C'est adoucir la rigueur du mai, et alleger le poids 
de Pinfortune, que de les supporter avec courage et resi­
gnation. 

,% Ce n'est qu'a l'ecole du malheur que l'on apprend & 
se taire. 

4 % II ne faut pas trop se fier a la prosperite, ni trop se 
desesperer dans le malheur. 

*% La crainte de la mort est plus cruelle que la mort 
meme. 

* . Celui qui craint la mort n'est pas un fid&le serviteur 

*% Un homme heureux se porto toujours bien* 
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H. TIHMOIS & FIL 
74-75, RUE ST-GEORGE 

{Fauboui'g Saint-Jean} 

Distillateurs a la vapeur de 

Soda Water, Ginger Ale, Ginger Pop 
Cidrc, liOmoaaade, et Sirops de 

fruits de m'cinier choix 
i\a£tk 

ROBT. RHUTMAN 
CHAECTTTIEE 

78,Rne St-Gsorce, et 10-11, MarcheMontGalffl, Qnfljec 
A constamment en mains un assortiment ehoisi de V i a n d e s 

S a l 6 e s e t F u m e e s , S a u o i s s o n s , ainsi que J a m b o n s 
S a l e s e t F u m e s pour families, ete. 

W . BERTRAND 
97 e t 0 9 9 r a i e S t - C f e o r g e 

Voitures, Harnais et Chevaux a vendre ou a louer 

Acli&te aussi des clievaux et des voitures de toutes sortes. 
Hangar tres confortable pour remiser les voitures d'ete ou d'liiver 

Loyer raisonnable. 

JEAN PARADIS 
BOUOHBE; 

Quality Superiewre de Viande Fraiche 

Halle Montcalm, ler etage, No. 22, cote ouest 
Residence:—100, RUE RICHELIEU 

J?au.l>©iir&* fe^airtt-Jean 
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* \ Le travail et Papplication viennent a bout de tout. 

*** S'il nous survient quelque malheur, prenons notre 
mai en patience et pensons que nous sommes dans lacom-
pagnie la plus nombreuse de la terfe. 

m*+ Demeurer oisif en ce monde, c'est Stredejamort de 
son vivant. 

*•» Dieu nous a fait deux oreilles pour ecouter beau­
coup et une seule bouche pour ne pas trop parler. 

*** La sante, c'est la jeunesse car la maladie peut faire 
un vieillard d'un jeune homme. 

»% 11 n'y a que les trornpeurs qui se m6fient des autres. 

m*m Le sage doit savoir lire couramment sur les physio-
nomies. 

*** Toute affaire a besoin d'etre profondement murie, 
si l'on veut s'epargner dans la suite bien des peines et des 
regrets. 

*% Rien n'est impossible a qui veut fermement. 

* % II n'y a rien de si cache sous le ciel qui ne se decou-
vxe a la fin. 

* % II ne peut y avoir de place pour la tristesse dans un 
cceur qui se fie en la bonte divine. 

»% II faut savoir mepriser les biens presents si Pen 
veut jouir de ceux qui n'ont point de fin. 

* % Pour arriver a un &ge teds avance soit aux champs 
ou a la ville il faut vivre sobrement. 

*% L'estomac le plus vaillant finitpar se briser a force 
de trop manger. 

et 
»* » L'abstinence a pour effet d'augmenter Pintelligcnce 
de nourrir l'homme sans douleur. 

*% Les exces qu'on fait durant sa jeunesse se retrou* 
vent dans la vieillesse, faisant payer bien cher le plaisir 
d'un moment. 
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At irons 
}SMdl\at\d$ de ]v[ouveaut6$ 

EN GROS ET EN DETAIL 

50, Jonction des rues St-Joseph et St-Valier 
ST-SAUVEUR, QUEBEC. 

ASSORTIMENT G M M ET DES PLUS COMPLETS 

MARCHANDlSjS^^TOUimES SAISONS 
La position en dehors des limites de la Cite, 

leur permet de vendre 1 £5 e t 20 p . c. meilleur 
marche qu'ailleurs. 

ARTHUR DROLET, 
MAROHAND DE 

VINS, LIQUEURS ET EPICERIES 
Nos. 52 et 54, rue St-Valier, St-Sauveur. 

S p e c i a l i t y : — Assortiment general de Thes 
et Cafe, vendus au plus bas prix du marche. 

—AUSSI-
A g f e n t pour l'eau minerale de Ste-Genevieve. 

D e p o t de l 'eau minerale de St-Leon, sur auto-
risation de la maison Gingras, Langlois & Cie. 

* r CONSTAMMENT EN MAGASIN: =®a 

Tin de Hesse des ineilleures marques. 
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LOW 
60, Rue St-Valier, St-Sauveur, 

OUfiBEC. 

ASSORTIMENTCOMPLET 
EN GROS BT EN DETAIL, 

A L'KNSEIGNK DE L'ETOILE 

P. E.VENNER 
IMPORTATEUR DE 

MARCHANDISES SECHES 
68, RUE ST-VALIER, ST-SAUVEER. 

GRAND ASSORTIMENT DE MARCHANDISES 
Frangaises , Anglaises et Americaines. 

HOXJVEATJTES IDE OHOIX. 
22^- I^rix: Trfes-Mo<16i'6s. 

I. E. T1EP 
MMHANDDENODVEAUTES EN GENERAL 

Nos. 72 & 74, Rue St-Valier, St-Sauveur. 
Twe#d Oanadien et Anglais , 

Serges de Oouleurs et Noir, 
Chemises de toute espece, 

Ohapeaux, Oapots caoutchouc, 
Parapluies, Valises, etc., etc-, 

Vetements faits sur eommande, 
Fourrures de toutes sortes, 

Assortiment de Chaussures, 
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MAROIAMIKEPICIKK, 
* * * $ 

76 - R l ST. YAUKR, ST. SAUVEUR , - f l j 

ASSORTIMENT CONSIDERABLE ET TRES-VARIE. 

DEPOT GENERAL BE TOUS LES 

T H E S ET CAFES, 
Magniflques CADEAUX aux acheteurs. 

Jg^° Les prix sont les plus reduits de la cite. 
U N E VISITS EST SOLLICITEE. 

W . E, BRUNET, 
P H A R M A C I A JcHIMISTE 

64* — R u e S t . Valiei% St* S a u v e u r 5 — ©4 

Jfc# Assortiment general de medecines, articles de toilette, etc., etc. 
^ussi graines de champs, dejardins et de fleurs. 

ARMAND 1 UITIJ l i s l r Lli=J L-J 11=* 

Horlogers, Bijoutiers et Graveurs 

36, RUE SAINT-JOSEPH, SAIFT-SAUVEUR 
Q X J 1 C B E C 

Monties, Horloges et Bijouteries de toutes sortes. 
C61ebres lunettes de Lawrence, mono-

grammes de toutes ®firtes. 

Satisfaction garantie.—Un$ yisite est sollipitee.—Prix moderns 
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Aux Oultivatenr® 
Qui desircnt se procurer les Instruments les mieux adaptes pour 

la ettlture de ce district, ils trouveront les articles suivants : 

Arrache pierres et souches, Aiguiseur de faulx, Arrache patates les 
plus inodernes, Arrosoirs ou distr ibuteurs d'engrais liquide, Boule-
verseurs a deux chevaux, Brouettes, Barattes do toutes grandeurs, 
Charrues de fonte durcie et trei$p£e, Charrues d'aeier les meilleurs 
modules, Charrues sous-sol, Charrues tournante en versoir mobile 
pour coteaux, Charrues a douhle versoir pour binage, Charrues 
Sulky, i remoirs, Cribles ordinaires et Pribles s£parateurs, Coupe 
legumes, Cuitivateurs assortis avec sarcl-urs et renchausscurs, 
Faneusespour Gtendre le foin, Faueheuses pour un et deux chevaux, 
am£lior£es, Fourneaux agrie. 30 t\ 75 gallons,Godendard et Machine 
(i scier les buches, Houe a a main , Herses aratoires, Herses carrGe 
po T un et deux chevaux, Herses am£lior£es & charriiSre, Houe et 
Cult ivateur & roues, Hache-paille (assortis) s 'aiguisant lui-meme, 
Leviers pour grais -s-^t les ronef? de voitures, Lave uses mgcaniques 
(assorties), Moissbfcitieuses les plu.s 4an£lior£es, Mauipulateurs 
mgcaniques p ur le beurre, Machine* a batt le, Bystfcine Gray, pour 
un et deux chevaux, Sciesrondes 'adopta- t a un pouvoir queleonque 
Presses a foin, Rateaux a cheval, ameiiorgs, Semoirs A graines de 
iardins , Semoirs & la vol£e, Semoirs combines pour grain el graino 
<iu mti ,Teneur de sac pour empocher, Tombereaux ecossais, Tombe-
reaux pour gtendrc le fumier, etc., etc. 

— ATJSSI — 

Pieces pour reparat ions at; toutes espSces d'i instruments agricoles. 

,— C H IE 2 — 

CHARtES T. COTfi 
Gerant de ife Cie Manufacturiere de Quebec 

Magasin et Bureau: No. 191, rue St. Paul 

J. H. I PLAMOBl & 
Nos. 244^, 246 et 248, 

RUE ST. JOSEPH, ST. ROCH, QUEBEC 
n~ " i r n r - M " i~ i~ i~ ~ ~ ~ ~ -*i -~~~ ~ * *' * 

Marchands en general de toutes sortes de M O U L I N S A 
COUDRE ; I n s t r u m e n t s agricoles ; Huile lubr i -
flante ; PIANOS et ORGUBS ; Ooffres de Surety. 
(Safes E . C H A P L E A U & Cie.) 

Reparations de serrures.a combinaison, nioulin a coudre, etc., etc. 
Manufacturier de b o u t s e n c u i r , rempla^ant k s bouts en 

cuivre .poUfi Chaussures d'enfants ainsi que demi-semelle en bois. 

*&- MARCHANDS A COMMISSION. *m 
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$1 a 6tfe constats par le Jury, dans toutes lee Expo­
sitions, que la nouvelle machine a coudre 

WILLIA rj JU A ^ i L **£ 

etait 1$, meilleure, la mieux confectionnee, tout 
en acier durci et garantie pour DIX ANS 

Tous les jours nous prenons en echange soit des R o y a l A — 
R a y m o n d — W h i t e — S i n g e r , e t c . Ces machines, qui sont 
presque toutes en fonte, ne sont certainement pas a comparer a la 
nouvelle et celebre Machine a Coudre W I L L I A M S aui 
est tout d'acier durci. " ' 4 

339, BUS ST-JOSEPH, ST-BQCH 
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Aussi les seuls representants des Cel&bres P i a n o s 
S t e v e n s o n , e te . , nouvellement amelioie's. 

IBARMOMISUSS, 
O R t t l J E S d e W u i . SSEfJL, e t c . 

Co-fircs d e Sf trcte (Sale) d e T a y l o r . 
T O K P E U S E S P A T E i y T E E S , e t c . 

aS-N0TA.—Les personnes des la ville et de la campagne qui 
auraient besoin d aiguilles ou de parties de machines a coudre 
peuvent s adresser chez M M . G E R V A I S & H U D O N elles 
seront servies imraediatement. ' ' 
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C'est le seul etablissement de ce genre a Quebec. Les afnateurs 
de cet art sont pries de visiter son M u ^ e de Curiosit&rau 

SJo. XS79 rue et F a u b o u r g Stijfean 
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1° QUEBEC DAILY MERCURY.—Fonde le 5 Janvier 1805, 
par M. Thomas Cary. Proprietaire actuel: M, Geo. T. Cary. Publie 
tous les soirs aux Nos. 20 et 22, Cote de la Basse-Ville. Souscrip-
tion, $4.00 par annee. 

2° LE CANADIEN.—Fonde le 7 mai 1831, par MM. J . B. 
Frechette et Etienne Parent. Proprietaires actuels ; MM. L. J. 
Deme*s et Frere. Le seul journal frangais publie le matin au No. 
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3" LE JOURNAL DE QUEBEC—Fonde le lerdecembrc 1842, 
•Ear MM. Augustin Cote et Joseph Cauchon. Proprietaire actuel: 
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Proprietaire: M. Leger Bfousseau. Publie tous les jours au No. 9, 
me Buade. Abonnement '$6.00 par annee. 
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par M. James Carrell, le proprietaire actuel Publie tous les jours 
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gras et Felix Laberge. Proprietaires actuels : MM. J. G. Gingras 
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mondon et Cio. Public tous les jours ; Bureaux, No. 34, Cote 
Lamontagne, B.-V. Abonnement $4.00 et $1.00 par annee. 

11" LA VlilRITl!:.—Fondee en mai 1681, par M.J. P. Tardivel, 
le proprietaire actuel. Publi6e tons les samedis, h 8 pages, par MM. 
L. Drouin et FrSre, administrateurs, au No. 'J6, rue St. Joseph, 
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M. Leg^r Brousaeau, le proprietaire actuel. Publie tous les jeudis, 
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Typographic de JU J. Demers & Frere# 
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